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Les Warriors d’Oka 
avaient tout un arsenal
L armee et la Surete du Quebec ont 
montre nier les armes et objets trouves dans 
le centre de désmtoxicat' - n d OKa apres
la redd t on d£ ^ • ■ • • A-4

Les Canadiens ne croient pas 
aux bienfaits du iibre-echange
Deux ans apres l entente sur le libre- 
echange. les Canadiens sont loin d etre 
convaincus des bienfaits de cet accord 
selon un recent sondage Gallup A-6

L'amenagement de l'espace 
influence le comportement
Dans un centre commercial, comme dans 
une boutique, les aires de circulation et de 
repos sont etudiees pour attirer le client a 
un endroit plutôt qu a un autre C-1

Usage de la force pour 
contrer Saddam Hussein
Pour contrer un Saddam Hussein plus 
conciliant, les Amer ca ns discutent avec les 
allies de I usage de la <orce pour obtenir le
retrait de i bak du Koweït A-9

Quebec et l'Est québécois A 3 et A-8
Le Quebec A-4. A-5, A-7 et C-10
Le Canada A-6 et C-9
Le Monde A-9 et A-11
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Annonces classées C-4 a C-9
Arts B-6 a B-8
Automob'ie Caber B
Bandes dess nees S-15
Bridge C-8
Deces C-10
Edlonai A-1Q
Feuilleton C-6
Horoscope c-e
Micnel Corbe i A-8
Mots erases C-7
Mot mystere C-7
Ou aile- a Quebec B-6
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Ciel va' able avec vents 'nooeres oar 
moments Ma* ~j''n ce b'es ce tO mmimum 
de ores de 3 Dema • nuageux avec des
eclairoes S-16

Deux autres comtes en faveur 
d'une election référendaire
Le courant en faveur a une é'ection

rebuffade a Jacques P v zeau risque de
provoque- ut e nouvi PQ A-5

Cancer: le CHUL veut un 
medicament produit a Quebec
Le CHUL pilote un projet de plus de 50 
millions S pour trouver ;n medicament contre 
les cancers du sein et ae ruterus, pouvant
être produit a Queoe- A-3

En taxes à la consommation

Le Québec perd 329 millions $
\u m ul i hapitri' ik'N t.i\' '• 
raient iv^ men! e< ononmjtn 
î; million» » dan» le» re\ 
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par ANDRE FORGUES

Ce trou n»que de se creuser en­
core davantage d'ici la fin de 
l'annee financière si la situation

economique continue de se de- 
teriorer Jusqu'ici, il avait etc 
impossible d obtenir la plus 
mince indication relativement a 
l'effet du ralentissement econo 
nuque sut les revenus de I I tat 

l>u côte des dépensés, tout

veinent de 
confirmer le moindre chiffre le 
president du Conseil du !re»oi. 
\1 Daniel Johnson a toutefois 
reconnu être aux prises avta de 
nouveaux depavsemonts

Déjà, au .10 juin. |)our ne j>as 
defonier le niveau prevu de dé­
pens» », on indiquait que le» mi­
nistère» devraient épargner 
'90 million» > a meme .<■» i tr

dits »jui leur ont ete alloue» De 
pm». ''il a appn» que la 'M'-'- 
autix'htone et raicroissenvent 
de la clientele de I aide »ociale 
entrainaient d autre» delHnii»e» 
imprévus totalisant environ 
J»K* millu'iv» »
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Pnve de ses gros canons. Burns a fait appel â 
Quebec, pour le dernier match pre-sarson. Tugnutt (notre photo) a 
accorde cinq buts en 40 minutes et le Canadien l a emporte facilement
7-3 Voir Tabloïd Sport. S-3 a S-6

lues leaders du monde ont des objectifs 
quasi utopiques pour sauver l'enfance

1 )écès de 
réenvahie 
Alice 
Parizeau

M< l\ l'hT \l (PC)
I o» i ivamc Mice 1‘o/n.inska 
l’an/*'.m épousé du chef 
du ram quehei oi» .laeque»
I '.il l/eau e»l ilei edee hiel 
malin a la smle il une longue 
maladie

Mme l'ail i au elail aj'.ee d*’ 00 
ans et soutirait du i am er de 
puis quelques années
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smiei Hun ili Vnisuvie, en auul 
PHI la |eiine Pu/nanska lui

Sf/rVi 1-.’. Ceriraim...

Autre texte en page B-6

\'K\\ VOK’K (PC MP. WINS)—l,a< De» Lirai ion 
mondiale en faveui de la surv ie, de la protection et du 
développement de l'enfant >> et son Plan d action signe» 
hier par 71 chefs d'Etat on de gouvernement est mi projet 
d une demi-douzaine d objeetils amliilieux que même la 
plus riche nation de la planète, les Etats-! 'ms. aurait de la 
difficulté’ à appliquer intégralement.

Ces leaders et monarques du 
monde ont convenu de travail­
ler ensemble en vue de sauver

la vie d'ici l'an 2000 d au 
moins le tiers des 1 I millions 
d'enfants qui, annuellement, 
meurent avant I âge de cinq

ans par suite notamment de la 
malnutrition

Ils s'engagent aussi, entre 
autres, a réduire de moitié les 
taux de mortalité maternelle 
enregistres en Ptün, a univer 
saliser l'éducation de base et 
faire en sorte qu'au moins 
HO pour cent des entants en 
age de frequenter l ei oie pri 
maire achèvent le cyi le d en 
seignement primaire

Selon certaines évalua 
turns le I lesot amerii ain de 
v tait i fte< tuer une pon< lion 
d'un demi milliard S pat an 
nee sur les fonds publics pour 
respecter a la lettre ses ervga 
gements Objectif certes loua 
ble mais peut être irréaliste 
dans le contexte de lestnr 
lions budgetaires aux I lais

Snilt 1-1'. I.nianct...

Miri Ari Po/n.in’.Fa Pan/eau
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N’entre pas qui 
veut dans le 
dernier bastion 
du communisme
TIRANA — Le Kokkr-r I tH. dans lr <|iiel nous . lions de 
moril''i a l aerojiorl l liaile»-d' <iaiill' paiail Inen petit 
apr«’s le Boeing 7 17 qui avait am< iii a Pans une vmgtaim 
r|e Nool Amerir aitis avant obtenu <l< v isas pom I Albanie 
ce petit [iays des Balkans qui intrigue |e mondi entin pat 
son isolement et son adhesion rigid* aux puni ipes du
marxisme-léninisme. ____

Tirana une grande v ;e do 300 000 hafc ’ants ou Je piéton est roi en raison de i absence q -v 'ovale de 
circulation automobi e En oie'n coeur de ia vile (pboto en medai ionj. a moms de 100 menés de a gare 
'erroviaire la p'esence de ce véhiculé a traction animale est rout a fait normale

par MICHEL ALLOUCMERIf
U SOUH.

L’heure du depart est arrivée, 
mais le L-2K est toujours im­
mobile Il y a manifestement 
un retard imprévu Im porte d*' 
la cabine de pilotage est ou­
verte et les passagers des pre­
mieres rangées peuvent enten­
dre le commandant de bord 
qui discute avec la tour de 
contrôle.

I.e commandant quitte son 
siege et informe une hôtesse 
que- la police nous envoie d'au 
tn s compagnons de voyage

Quelques mmu»es plus tard.

AM*

EN ALBANIE
un petit c amion amené une di­
zaine de- valises en très mau­
vais état et quelques boites de 
rarton Finalement un auto­
bus stoppe a côte de l'avion 
Quelques policiers en c ivil et 
«•n uniforme escortent les nou-

Suite .1-^. U ha n it...

Autre texte en page B-5
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luites de la première page

Taxes...
dans son budget M Gerard D Levesque prévoyait plutôt que le FIB 
grimperait de 5.7 dont 1,1 de croissance reelle

Les informations obtenues par LL SOLLILet Radio-Canada revelent 
que les revenus provenant des taxes a la consommation totalisaient i 
milliards S le 31 août dernier, soit cinq mois apres le debut de l'année 
financière

Par rappoit a la même date en 19H9, il s'agit d'une augmentation de 
seulement 2.1 alors que le budget du ministre des Finances prévoyait 
que les taxes a la consommation rapporteraient H.l % de plus en 
1990-91 qu'en 1989-90.

F.n supposant que la croissante demeurera stable a 2,1 "-jusqu a la 
fin de l annee financière, le 31 mars prochain, les taxes a la consomma­
tion rapporteront un peu plus de 7 milliards S, soit -IIS millions $ de 
moins que ce qui était inscrit au budget.

Il faut toutefois soustraire de cette somme les 80 millions $ de reve­
nus additionnels qu encaissera le gouvernement en taxant les meubles 
et les vetements, a partir du 1er janvier, quand commencera l annee de 
transition qui doit mener a l instauration d une TPS provinciale. Reste 
donc un solde de 329 millions $ de manque a gagner pour les coffres de 
l’État

Signe evident de la detenoration de l’economie, les revenus prove­
nant de la seule taxe de vente au détail n’ont augmente que de 0.8 du 
U août 1989 au 31 août 1990. soit a peine 15 millions S de hausse sur 
un total de plus de 1 .!* milliard $.

t omme la taxe de vente, la taxe sur le tabac ne rapporte pas les 
revenus escomptes Au 31 août, les tumeurs avaient paye 232 millions $ 
en taxes, une hausse de 3,1 par rapport a 1989, ce qui est bien moins 
que les 26,3 prevus au budget Si la tendance se maintient, la taxe sur 
le- tabac rapportera seulement 533 millions $ au lieu des 651 millions S 
inscrits dans le budget

le rendement des autres taxes a la consommation est legerement 
supérieur aux previsions. Ainsi, les revenus provenant de la taxe sur les 
carburants s'élevaient a 527 millions $, ce qui est de 3,7 % supérieur a 
l'an dernier, un peu mieux que les 3,1 % esperés dans le budget.

l oujours au 31 août, la taxe sur les repas et hôtellerie, pour laquelle 
on escomptait un rendement en hausse de 6,7 %, rapportait 216 mil­
lions $, une augmentation de 8,2 F.nfin, les taxes sur les télécommu­
nications et la publicité électronique ont permis d'amasser 74 mil­
lions $, soit 6,6"., de plus que l'an dernier et mieux que la hausse de 
5,7 % anticipe dans le budget.

Knsemble. les taxes a la consommation comptent pour 28% des 
revenus autonomes du gouvernement, les autres sources de finance­
ment de I I tat. dont la principale est l’impôt sur le revenu, sont aussi 
affectées par la conjoncture économique.

Présentement, au ministère du Revenu, on est a revoir les previsions 
budgetaires a la lumière des résultats obtenus au cours des derniers 
mois I e ministère des Finances doit faire le meme exercice au cours 
des prochaines semaines avant de publier, dans environ un mois, la 
prochaine synthèse des operations financières du gouvernement.

On verra alors officiellement l'ampleur des compressions budge- 
taires qui seront nécessaires car le premier ministre soutient encore 
qu'il peut couper les dépenses sans « affecter les services importants 
pour la population ». M. Bourassa refuse d'augmenter les impôts ou le 
deficit prevu qui est de 1,75 milliard $ sur un budget total de 
35,1 milliards $

Écrivaine...

J ai suivi le conseil d'une amie et decide de ne oas apporter le petit 
ordinateur qui suit maintenant tous les journalistes en reportage 
Retour aux feuilles de papier et aux stylos a bille

Apres une breve escale a Ban. en Italie, ou nous laissons la moitié 
des passagers, c'est la rapide traversée de ! Adnatique Des que les 
côtes albanaises sont visibles, tous les passagers ont la tète dans les 
hublots De quoi a donc Fair cette mysteneuse Albanie?

Du haut des airs, le territoire albanais a bien l'aspect deent par les 
guides tounsttques Des montagnes, souvent andes. qui bordent des 
vallees fertiles. Presque aussitôt, le F-28 amorce sa descente 
Le seul aéroport du pays

L’avion se pose a Rinas, le seul aéroport du pays A gauche de la 
piste, je distingue deux vieux MiG et un bombardier Ilyouchine 26. 
deux avions de guerre qui dans tout autre pays, se retrouveraient dans 
un musee de l'aviation Des reliques datant de la lointaine epoque des 
bonnes relations albano-sovietiques. Mais pas question de prendre des 
photos.

Fm Albanie, il est formellement interdit de photographier tout ce qui 5 
est militaire : homme, équipement ou lieu

Nous descendons de l'avion Notre F-28 est le seul appareil commer­
cial Plusieurs hommes, portant des lunettes soleil, nous observent.

Nous entrons dans la petite aérogare. Je fais partie du dernier 
groupe de touristes qui paradera devant les douaniers, des militaires. 
Les Albanais nous ont precedes, ce qui a permis de constater que leur 
retour au pays ne semble pas leur causer de problèmes. Certains se 
permettent même de plaisanter avec les douaniers.

Finalement, c’est notre tour lui vérification des passeports et des 
visas est minutieuse

Nous passons dans une autre piece C’est la fouille des bagages. 
Fouille assez sommaire pour certains, plus exhaustive pour d'autres. 
Un touriste français me racontera, quelques jours plus tard, qu’un de 
ses livres, un ouvrage d archéologie, a ete vérifié page par page !

Finalement, nous pouvons sortir de I aérogare. Il fait beau et très 
chaud. Nous apercevons quelques taxis, en majorité de vieilles Fiat 
italiennes, mais l'autocar et le guide, qui ne doivent pas nous quitter 
pour les 10 prochains jours, ne sont pas au rendez-vous.

Apres les severes contrôles d’entree a l’aéroport, nous voila totale­
ment libres et abandonnes a notre sort.

Finalement, apres peut-être 45 minutes d'attente, notre autocar fait 
son apparition. Il n’y a pas un guide, mais deux, un francophone et un 
anglophone qui ont le même prénom, Gazi. Ils seront eventuellement 
appelés Gazi I et Gazi IL

Les bagages sont charges et l’autocar démarré pour Tirana. Au 
meme moment, cinq hommes, portant les lunettes soleil et que j avais 
remarques a notre descente du F-28, montant dans une camionnette. 
Celaient sans l’ombre d'un doute les membres du comité d'accueil de 
la Sigurimi, la police secrete.

Demain : La vie quotidienne des Albanais.

Albanie...

*311

Enfance...

faite prisonnière et envoyée au camp de travail d’Oberlangen, en Alle­
magne, qui fut libère par les troupes américaines a l'hiver de 1945.

I ons ces souvenirs douloureux devaient inspirer, lorsqu'elle est en­
tree en littérature au Quebec, des romans comme « Les lilas fleurissent 
a Varsovie », << I a charge des sangliers », « L'amour de Jeanne ».

La paix revenue sur l'Europe, elle fut étudiante a Paris, a l’Ecole des 
Sciences politiques et a la faculté de Droit

Venue au Québec pour trois semaines, en 1956, Mme Poznanska a 
choisi de rester, avec le projet d écrire sur le Grand Nord. Puis elle 
connut et finit par epouser Jacques Parizeau. I e couple a deux enfants, 
Bernard et Isabelle.
Robert Bourassa

Dans un communiqué, le premier ministre Robert Bourassa a évo­
qué « avec tristesse » la perte d'une « femme courageuse, reconnue 
pour sa générosité personnelle, sa grandeur d'âme ainsi que sa chaleu­
reuse personnalité » En offrant ses voeux de sympathie, le chef du 
gouvernement .1 également souligne l'importante contribution de la 
défunte dans le domaine des arts et de la culture.

Parlant au nom du Parti québécois, le leader parlementaire Guy 
Chevrette a lui aussi tenu a souligner l'apport tie Mme Parizeau a la 
littérature québécoise. << C'était une grande dame sur le plan intellectuel 
qui était fort bien structurée. Elle avait une plume exceptionnelle», a 
declare M. Chevrette au cours d'un entretien téléphonique après avoir 
offert ses sincères condoléances a M. Parizeau et ses deux enfants.

De son côte, le depute pequiste de Mercier. Gerald Godin, également 
atteint du cancer depuis plusieurs années et lui aussi écrivain, affirmait 
que le Quebec littéraire venait de perdre l'une de ses grandes roman­
cières << Ce qui me touche le plus dans cette disjiarition-la, a dit M 
Godin lors d'une entrevue au reseau NTR. c’est que j’ai rarement vu 
une femme qui aimait autant la r ie que cette Alice Parizeau-la. J’avais 
reçu une lettre d’elle il y a trois semaines et c’était plein de vigueur et 
d’optimisme. »

MM. Godin et Chevrette ont tous deux fait remarquer que Mme 
Parizeau constituait un bel exemple d'intégration d'une allophone a la 
société québécoise.

I es funérailles de Madame Alice Parizeau seront célébrées mercre­
di. le .3 octobre, a 14h00. en l'eglise Saint-Germain d'Outremont (angle 
Côte Sainte-Cathenne Vincent d'Indy). L'inhumation sera faite au 
cimetière Côte-des-Neiges.

Unis et d’élimination de programmes sociaux
Quant au Canada, le coprésident de la rencontre et premier ministre, 

M. Brian Mulroney, a promis pendant le week-end que son ministre de 
la Santé Perrin Beatty aurait d'importantes annonces a faire. À la fin du 
Sommet, on attendait toujours. Contrairement a ce qu’on avait cru. M. 
Beatty n’a pas, a defaut de la creation d'un nouxeau ministère, annoncé 
la restructuration administrative des instances gouvernementales char­
gees des programmes a l’enfance.

Si pratiquement tous les problèmes de l’enfance sont abordes dans le 
document de 18 pages, deux questions plus controversées sont en 
quelque sorte evacuees : l’exploitation sexuelle des enfants, mais sur­
tout l’avortement, traitée en fonction des objectifs a atteindre (« l’espa­
cement des naissances») sans préciser les moyens pour y arriver. 
Avortement ? Pilule ? Abstinence ? Si le programme ne donne aucune 
indication, de l’autre côté de l’Atlantique, le pape Jean-Paul II répétait, a

Le prem.er ministre canadien Br an Mulroney co-pres dent du Sommet 
mondial de ( enfance qui prenait fin nier s entretient ici avec le president 
américain George Bush avant la pose ce pnoto offic elle des d'gn ta res ces 
71 pays représentes a cette conference

la veille du sommet, l'objection de l’Eglise catholique aux méthodes 
contraceptives.

Dans l expose de la situation, la Declaration mondiale semble pecher 
par optimisme dans son evaluation de la conjoncture. » Les recentes 
ameliorations du climat politique international peuvent faciliter cette 
tache », lit-on dans la note liminaire.

Et la ense du Golfe alors? a-t-on demande a un membre de la 
delegation canadienne.

M. Brian Ward explique le contexte mondial dans une perspective a 
plus long terme, qui place la démocratisation du bloc communiste 
parmi les grands événements de notre siecle En ce sens, le conflit Irak- 
Koweït, si important soit-il, reste relativement important. « Pour I ins­
tant... », dit M. Ward

D'ailleurs, la ense du golfe Persique pourrait fournir assez tôt l occa­
sion pour la communauté internationale de tester ses bonnes intentions 
en offrant aux enfants et femmes irakiens les mêmes services qu aux 
populations civiles victimes de conflits « régionaux *> comme en .Angola, 
au Salvador, au Soudan, au Nicaragua et en .Afghanistan.

A la suite de délicates négociations avec les parties belligérantes, 
l’UNICEE a réussi a porter secours aux populations victimes des com­
bats en créant des >< couloirs de paix » et des «jours de trêve ». « Sou­
vent nous n’annonçons pas nos actions pour ne pas nuire a nos activités 
sur le terrain », a indique a la Presse Canadienne M. ( harles-Hemi 
LaMeuniere, directeur des programmes d'urgence a l’UNICEF.

Les autres moyens d action contenues dans la Déclaration mondiale 
comprennent : reduction du tiers, d ici cinq ans, de la mortalité infantile 
et maternelle dans le monde; l'élimination de la moitié des cas de 
malnutrition; instruction dispensée a 80 % des enfants du monde; re­
duction de l'analphabétisme adulte au niveau de 1970 et protection des 
enfants dans les conflits armes.

Quant a la maladie, on veut procéder a des programmes massifs de 
vaccination pour enrayer la rougeole, la poliomyélite, le tétanos, la 
tuberculose, la coqueluche et la diphtene. tout en s attaquant aux mala­
dies diarrhéiques, la pneumonie et autres affections respiratoires, la 
malaria et le Sida, une des principales causes de deces dans les pays en 
développement.

D'autres mesures comprennent: l'élimination de la faim, la malnutri­
tion et la famine, promotion des soins prenatals. renforcement du role 
des femmes et l'amelioration de leur condition par la planification 
familiale rationnelle, l'espacement des naissances, 1 alimentation au 
sein et la maternité sans risques ; abolition du travail illegal et elimina­
tion du fléau des drogues illicites, amelioration de l'environnement

veaux passagers une vingtaine de personnes qui tiennent a la main 
leur passeport d’un beau rouge vif. Le rouge albanais.

Dans la cabine, au moment où la porte vient de se fermer, une 
femme éclaté en sanglots. « Marna mia ». lance-t-elle à qui veut bien 
I entendre l e personnel de bord vient a comprendre qu'elle ne veut pas 
être séparée de quelqu'un qui l’accompagne et qui n’a pu trouver placer 
a bord de l’avion dont toutes les places sont maintenant occupées.

I hôtesse en chef, le commandant de bord et deux policiers discu­
tent La solution est finalement trouvée. Un des Albanais descendra et 
cédera ainsi sa place a la personne laissée en plan.
Visite ratee en Belgique

Mon voisin de siege, le Dr Bruno Rostain. qui connaît quelques mots 
d’italien, engage le dialogue avec un des Albanais. Ce dernier lui expli­
que que les membres du groupe voulaient se rendre en Belgique pour 
voir des « parents ».

Au lieu d’aller en Belgique, ils en sont quittes pour un aller-retour 
Tirana Paris-Tirana.

L’Albanais tient a me montrer le document qui lui a ete remis par le 
ministère français de ITnteneur. Le texte stipule clairement que l’accès 
du territoire français lui est interdit parce qu’il n’a pas le visa requis. 
Néanmoins, il donne l’impression de ne pas comprendre ce qui lut 
arrive, mais ne semble pas appréhender son retour en Albanie

De mon côté, j'ai mes apprehensions. Après avoir échoué dans ma 
tentative d’obtenir un visa, en tant que journaliste auprès de l’ambas­
sade albanaise de Pans, j’ai finalement pu obtenir le document de la 
mission albanaise aux Nations unies, en me disant « admimistrateur ».

Je n'ai pas le choix Depuis l’affaire de la crise des ambassades à 
Tirana, (quelques milliers d’Albanais s’y sont réfugiés afin de pouvoir 
quitter leur pays), au cours de juillet, le regime albanais a expulse les 
journalistes occidentaux de son territoire et refuse systématiquement 
d'accorder des visas aux membres de la presse.
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NOS DRAPS EN FINETTE PUR COTON 19.99
jumeau rég. 27,50 chacun

veritable finette pur coton indispensable cet hiver pour combattre le froid et habiller votre lit de douceur veritable 
finette pur coton poids-lourd pour des draps Importés exclusivement pour simons pré-rétrécis ils offrent un ajustement 
parfait un aspect impeccable un entretien sans problème, la finette pur coton est le moyen le plus confortable de 
dormir dans une chambre mieux aeree tout en économisant le chauffage, choisissez pois et rayures fleurs tapisserie 
petits rennes sportifs semis de fleurs bleu lavande, tulipes, fleurs en rayures décoratives ou les couleurs mode de vert 
forêt et marine peu importe votre decor, notrs choix sst compisfl double 24.95 grand 29.95, taie st 8.99 ch pois 
et rayures et colons unis seulement pour grandeur tr. grand 34.95, gr taie 9.99 ch
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QUEBEC ET L'EST QUEBECOIS LE SOLEIL

100 000 cormorans ont ete éliminés par 
leur seul prédateur naturel, l'homme

Dans les îles
100 000 cormorans
ont été détruits
Afin (lu >amvr la végétation des ile> 
et éviter d'autres épidémies de 
choléra avien, le gouvernement du 
Québec a éliminé environ KH) 000 
cormorans dans l'estuaire du Saint- 
Laurent. au cours des deux dernières 
années.

par GUY DUBE
LC SOLEIL

Le programme de contrôle de la popula­
tion des cormorans s'étendra aux trois 
prochaines années, a moins d'avis con­
traire. a fait savoir un biologiste du mi­
nistère du Loisir, de la Chasse et de la 
Peche (MLCP). Michel Lepage

Le chiffre de 100 000 cite ci-dessus 
comprend 4000 adultes abattus (2000 
par annee) et environ 95 000 oeufs as­
phyxies a même les nids en les asper­
geant d'huile minérale.

Il y a deux ans. le gouvernement an­
nonçait son intention de tuer 10 000 cor­
morans adultes sur une penode de cinq 
ans. mais il n'avait pas alors ete fait 
mention que 70 des oeufs seraient eux 
aussi détruits, ce qui peut représenter 
près de 50 0OO jeunes par annee. L'huile 
minérale est utilisée pour asphyxier 
l'embryon dans l'oeuf : la femelle ignore 
que l'embryon est mort et continue de 
couver. Si les oeufs étaient détruits, elle 
pondrait de nouveau

Les principales iles touchées par le 
programme sont la Grande Ile de Ka- 
mouraska. les quatre iles Pelenns (No- 
tre-Dame-du-Portage). Pile aux Pommes 
(Trois-Pistoles), ainsi que les iles Petit- 
Pot et Pot-à-l'Eau-de-Vie. au large de 
Saint-Simeon.

Déjà, il y a deux ans, avant l'interven­
tion. les fientes hyperactdes des cormo­
rans avaient détruit la végétation de la 
moitié de la vingtaine d iles de l'estuaire 
du Saint-Laurent. Il faudrait des dizaines 
et des dizaines d annees a la nature pour 
redonner aux iles leur physionomie vé­
gétale d'antan. precise le biologiste Cer­
taines especes d’arbres seront donc 
plantes pour accélérer le reboisement.

En 1987. la population des cormorans 
dans ce secteur du Saint-Laurent était 
évaluée a 17 300 couples (51 000 indivi­
dus. jeunes compris). Chaque nid 
compte en moyenne de quatre a cinq 
oeufs. S'il n'y avait pas eu d'intervention 
du MLCP. leur population aurait double 
en six ans. Le but des biologistes est de 
ramener leur nombre a environ 10 000 
couples, tout en dirigeant leur habitat et 
en orientant leur nidification sur les 
crêtes rocheuses.

En 1985. les deux tiers des 5 000 ca­
nards eiders de Pile Blanche, en face de 
Saint-Simeon, étaient morts au cours 
d'une epidemie de choiera avien. causée 
indirectement par les fientes des cormo­
rans. Cette ile a ete nettoyee. refacon- 
nee. irriguée et la vegetation a ete rem­
placée ; les canards sont revenus y 
nidifier et le choléra avien, une maladie 
très contagieuse qui nv peut cependant 
pas se propager chez Pètre humain, a été 
enrayé.

L'an dernier, un debut d'epidemie de 
choiera a rapidement été decele chez 
une colonie de cormorans d une des 
deux iles Rasade, au large de Trois-Pis- 
toles. Une centaine d'oiseaux en sont 
morts. Les nids ont ete brûles pour em­
pêcher la contagion et Pepidemie s est 
arrêtée la. indique M Lepage

Mise au point et production d'un médicament

Le CHUL veut obtenir 50 millions $ pour 
accélérer ses recherches sur le cancer
IVv uni mism up» quebtX'oi.N et une nmltmutumaie 
.uticru .une veulent re.ilix r un projet »1« rechen hc> d» plus de 
30 millions > pour le dcvelopi*eineiu il un médit ament 
contre les cancers du sein et de I uterus qui (*ourt.ui 
déboucher sur une production commerciale a Quebci

par PIERRE ASSEUN
U SOLEIL

Le projet, pilote par le directeur 
du Centre de recherche du 
CHUL. le Dr Fernand Labne. 
sera bientôt présente au Fonds 
de développement technologi­
que loi phase de recherches de­
vrait durer cinq ans et être sui­
vie d'une production commer­

ciale. indiquait au SOI LU le 
chercheur

Cette recherche sera finan­
cée a 60 par l’entreprise pri­
vée. le reste étant finance pur le 
gouvernement via les mesures 
fiscales habituelles

Mais le plus important, selon 
M Labne. est quil a obtenu un 
engagement de la multinationa­
le pour faire ici meme, a Que­

bec. la production commerciale 
une fois que les travaux de re­
cherche auront ete completes 
C'est ce qui fait l'objet de la de­
mande au Fonds de développe­
ment technologique

C'est la partie la plus impor­
tante a cause vie renomme des 
marches pour ces medica­
ments. - des milliards ■. exph 
que t il si |,*n recherches sont 
fructueuses, ce medicament 
jx'ut générer des ventes île plu­
sieurs centaines de millions s 

Cette deuxieme phase du 
projet impliquerait des investis 
sements supplemental!» s de

Le protêt pilot*' par le Dr t et nanti 
Labne sera bientôt presente au 
Fprxis de developjximent le» nno 
kxjique

* ■ "- O* ^
:

Ils étaient plus de 150. hier, a braver le mauvais temps et a risquer la grippe dans les rues du Vieux Quebec

Découvrir le Vieux-Québec sous la pluie
Ils ont découvert quelques nouvelles inloi mations sur 
leur ville, fait leur exercice de la journée et. sans aucun 
doute, contracté une vilaine grippe. M;u> la centaine de 
téméraires qui ont pris part au Rallye du Vieux-Qucbc< hier 
étaient tous prêts à risquer quelques jours de « au-lit 
avec-une-boite-de-mouchoirs-et-un-p lit-bouillon s il-vous- 
plait » |Mnir mettre la main sur la récompense ultime 
deux billets d'avion à destination de Parts

le temps, c'était un peu pour 
cette raison. Mais je ne venais 
quième annee par le Conseil 
des monuments et sites du 
Quebec

« Nous avons eu près de 
150 personnes, ce qui n’est 
pas mauvais pour une journée 
comme aujourd'hui, explique 
madame France Gagnon-Prat- 
te, présidente de l'organisme 
Nous aurions préféré une 
journée ensoleillée mais.. 
L'an prochain, nous pensons 
presenter l'activité un peu 
plus tôt »

Ià; Conseil des monuments 
et sites du Quebec, un orga-

par JULIE BROUARD
LE SOLEIL

Pour son courage et, il ne faut 
pas l'oublier, sont résultat ex­
ceptionnel. Aline Mercier a 
donc mérité le grand prix of­
fert par le Groupe Voyages 
Quebec et Canadian

Faisant montre d'une très 
grande « sportivité ». les au­
tres marcheurs parlaient pour 
leur part de l’acquis qui les sa­
tisfaisait le plus, soit le savoir 

« Oui, le premier prix me 
tentait, expliquait Jean-Guy 
Michaud. Même que si je me 
suis pointe ici ce midi maigre

nisme prive a l.ut non-lui ratil, 
sest donne un rôle éducatif 
qu’il accomplit par le moyen 
de diverses activités interne 
pas seulement pour gagner un 
prix. Ici visite m a beaucoup 
plu. Je vais certainement par 
ticiper a nouveau ("est lies 
dynamique comme formule ■ 

<< Ui pluie ne fait pas fondre 
le monde ’ lançait pour su part 
Eveline Mathieu II ne faisait 
pas chaud, j'ai les pieds 
mouilles, mais |'ai eu beau­
coup de plaisir a découvrir ma 
ville de cette façon L'idée 
d'un rallye avec pour theme 
l'architecture du Vieux-Que- 
bec est très attirante I t je suis 
certaine que si le beau temps 
avait ete parmi nous, il y au 
rait eu foule. >•

On attendait effectivement 
plus de 500 personnes a » e ral­
lye, organisé pour la cm 
lives Ces activités sont 
pensees en fonction des goûts

de tous, jeunes et moins 
jeunes Des rallyes sont d’ail 
leurs organises régulièrement 
pour les écoles de la region

• Mais le Rallye du V ieux 
Quebec demeure notre acti­
vité principale C’est une for­
mule très vivante la s gens ne 
font |>as que circule! et regar- 
det des monuments Ils doi­
vent repondre a des questions, 
cher» her des indices, etc 
( est une façon dynamique de 
faire connaître rarchifecture 
de- la ville. »

( 'elle an hitecture. estime 
madame ( ■ ignon Pratte. .itlire 
de plus en plus de banlieu­
sards dans le coeur du Que­
bec

•• I es gens qui travaillent en 
ville connaissent les environs 
( <• sont généralement les gens 
des banlieues qui sont plus 
difficiles a attirer Mais, de­
puis quelques années ils vien­
nent en jilus grand nombre »

quelques dizaines de miliums, 
laisse enivre minutei le chet 
cheur

ç'o serait une premiere pour 
la province ajoute t il. car au­
cune multinationale ne fabrique 
ses medicaments iei Ce qui* le 
médecin ap|x*lle la «synthèse 
des elements .u tils >• est faite a 
letrangei. et ies matières s«>ni 
ensuite transportées ui pour 
eu»' transformées en pilules 
«On fait île la mise en bouteil 
le », immse-t-il

le médecin \eut creet une 
nouvelle generation a partii 
d'un medicament mis au |u>int 
pat le i entre de rei heu hes du 
CHI 1 |x»ui tialler le cancer de 
la prostate, l'analogue de l’hor­
mone 1 HKH i e meme meihca 
ment pounait permettre de 
traitei deux autres carnets, 
ceux du sem et de l uterus. qui 
presentcnl îles similarités avei 
le cancel de la prostate

Mais plus que la bataille me 
du ale » est en réalité la bataille 
administrative que prepare le 
eheii heui. qui veut obtenir l a 
grandissement du Centre de re 
dieu lies s»'s arguments sont 
déjà pn'ts iliaque cherchfui 
dispose d'un** moyenne de 75 
pieds caries, alors que la not 
me selon M l abne toujours, 
serait de Isü jneds »aiies p.u 
cherchent le projet a lui seul 
let,ut doublet la MijM iticu* et le 
nombre de chercheurs emplo 
\es pat I»* Centre

Autre projet 
d’envergure 
à Val-Bélair
L» main' tl» Val Uei.m . M 
( lande Boauiloin. iloit 
annotuu aiq»innl hui un 
im|Hiitant projet resMlonliel 
incluant I amenagement 
d un terrain <l»' golf, 
probablement entre l«*s 
niesliabomv »'t Gntenlaïul

la* maire a convoque une confe­
rence* de presse, p»>ur ce midi, 
afin de laite part il»' ce projet 
« d'envergure ». Personne ce­
pendant n a voulu donner le 
moindre détail quant a l'enver­
gure du projet l a ((insigne du 
silence était de rigueur aussi 
bien a I hotel d< ville que chez 
le promoteut montréalais, S»i- 
ciete immobilière 3000

M Beaudoin avait affirme 
debut septembre qu'il allait sol 
lu lier un troisième mandat le I 
novembre prochain pour conti­
nuer d’attirer a Val-Bélair de 
nouveaux résidants et investis­
seurs en leur promettant une 
meilleure qualité de vie

Le Manoir Saint-Castin ne sera pas 
agrandi sans une étude d’impact

conseil municipal de Lac-Beauport ne sera probablement 
pas saisi, lors de sa réunion de ce soir, des projets de 
modification à la réglementation de zonage promis dans le 
cadre de l'agrandissement controversé du manoir Saint-Castin.

par THIERNO DIALLO
LE SOLEIL

Le maire Michel Giroux a en 
effet affirmé au SOLEIL que les 
projets de modification n'é­
taient pas encore prêts. » Ça me 
surprendrait qu'on depose quoi 
que ce soit lundi soir. Le tout va 
être probablement reporte 
d'une semaine ».

Le conseil municipal avait 
décide, le 10 septembre, de reti­
rer le projet d'amendement au 
reglement de zonage qu'il avait

prépare a cette fin
Il avait indiqué que le pro­

prietaire du manoir. M Yves De 
Varennes. avait accepte de faire 
faire une etude d'impact sur 
l'environnement avant de pro­
céder a l'ajout a vm etablisse­
ment de deux ailes de 75 cham­
bres et d une salle de reunion 
pouvant accueillir 4iK) person­
nes Un investissement total de 
8 millions S. si l'on inclut les 
2 millions S prévus pour l amé- 
nagement paysager et un 
terrain de stationnement

La fronde des opposants

semble agacer profondément le 
proprietaire du manoir « S ils 
veulent en faire un part public, 
qu'ils se décident ». a-t-il lance 
au représentant du SOI I II au 
cours d'un entretien

** I.e secteur est zone com­
mercial depuis 1854. On n'a 
meme pas besoin d'un change­
ment de zonage ». a-t-il ajoute, 
sans toutefois préciser ce qu il 
comptait taire dans l'immédiat

Pour ce qui est de l’étude 
d'impact promise, l'homme 
d’affaires dit n'en avoir pas 
entendu parler depuis la der­
nière reunion du conseil muni­
cipal (le 10 septembre). «Je ne 
m en mêle pas Ce sont des pro­
fessionnels qui travaillent avec 
la ville ».

’S •
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Hommes à tout faire
QUEBEC Les pompiers de Quebec en ont vu de toutes le 
couleurs hier alors que des pluies diluviennes, accompa 
gnees de vents violents ont cause beaucoup de desagré 
ments aux citoyens Sur cette photo les sapeurs-pompiers 
interviennent sur les terrains de la compagnie de produits 
d emballage Atlantic, rue Dupuy afin de ramasser des maté­
riaux eparpilles par le vent Les équipés d Hydro-Ouébec ont 
ete également fort occupées avec quelque 10 000 abonnés 
qui ont ete prives de courant dans la grande région de 
Quebec

9%
48 mois

'sur tous les 
véhicules en 
vente chez Martin
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Un arsenal de 52 armes retrouvé

Les Warriors étaient 
équipés et prêts
OKA ( PC) — Avec (le-, milliers de balles. 52 amies, plusieurs 
sai s de vêtements trois congélateurs et... deux sacs 
d'entrainement de lx»xe. les Warriors retranchés au centre de

La Surete du Quebec a expose hier les armes et ob|ets retrouves au centre de désintoxication apres le depart des 
Warriors, mercredi

La nouvelle carte électorale 
plus avantageuse pour le PQ
(P< ) La nouvelle i arte électorale, i|m propose de reviser les 
limites de KM des 12 > circonscriptions du Québec, risque de 
satisfaire beaucoup plus le Parti québécois que le Parti liberal 
qui forme le gouvernement depuis

Une analyse suçante de cette 
carte indique en effet que le PQ 
recolle beaucoup plus de retom­
bées positives que le Parti liberal 
dans ce découpage electoral.

On constate en eliet que les six 
nouvelles circonscriptions sont 
créées dans des quartiers de ban­
lieue des grands centres (cin<) a 
Montréal et une a Quebec», clans 
des secteurs où le Parti québécois 
connaît de francs succès depuis 
197(1.

Ainsi deux des nouvelles cir­
conscriptions sont situées clans les 
Basses-Laurent ides, dans le sec­
teur compris entre Deux-Mon 
tagnes et L'Assomption

C'est une region où le Parti 
québécois détient déjà trois 
comtés (1,’Assomption, Masson et 
Terrebonne) et ou il n'a perdu les 
deux autres que par de minces 
marges en 1989. soit 1300 voix 
dans Groulx et 515 dans Deux- 
Montagnes

1985.

Sur la rive sud de Montreal, les 
deux nouvelles circonscriptions 
apparaissent dans le secteur Bou- 
c herville-Vercheres, un autre coin 
ou les pequistes ont connu de 
francs succès depuis plusieurs 
scrutins, et ou il détient déjà 
quatre comtés, soit Bertrand, Ver- 
cheres, Marie-Victorin et Taillon. 
Il n'en avait perdu un cinquième, 
celui de Vachon, que par 111 voix

Il y a également une nouvelle 
circonscription créée a Laval, sur 
l'ile Jésus. Elle comprend des sec­
teurs ou les majorités liberales 
étaient plutôt minces au dernier 
scrutin.

Dans la region de Quebec, le 
nouveau comté est situé dans la 
banlieue nord, dans le secteur Lo- 
retteville-Val Belair. La majorité 
liberale de ce comté de Chauveau 
a chute de 3000 voix entre 1985 et 
1989,
Les disparus

Au chapitre des comtes dispa­
rus. la Gaspésie. dont tous les de­

putes sont liberaux, voit son 
nombre de représentants a l'As- 
scmblee nationale réduit de cinq a 
quatre a cause d’un dramatique 
baisse de la population.

L'eventuelle disparition du 
comté de Richmond pourrait ce­
pendant mettre face-a-face lors 
d'une future election le ministre 
liberal Yvon Vallieres, fort d'une 
majorité de 10 300 voix, et la pe- 
quiste Carmen Juneau, dont la 
majorité n'est que de 1140 voix. 
Cette lutte pourrait coûter un 
siege au PQ

Le centre de Montreal perd 
trois comtés. Mais il s'agit de sec­
teurs ayant une tradition de voter 
majoritairement liberal Saint- 
Louis et Westmount, Donon et 
Laurier. Verdun et Sainte-Anne.

Un sixième comte disparaît a la 
suite d une fusion impliquant 
principalement les comtes de 
Montmagny et de Bellechasse. Ce 
secteur rural n’a pas de tradition 
politique fixe depuis 20 ans et 
change d'allegeance au gre des 
vagues Actuellement, tout ce sec­
teur a vote rouge en 1989. mais 
dans Bellechasse, la majorité libe­
rale n'etait que de 191 voix

désintoxication étaient prêts.

L armee et la Surete du Quebec 
exhibaient hier a Saint-Eustache 
les trophées de ( expédition 
d’Oka les armes et objets trouves 
dans le centre de désintoxication 
apres la reddition de mercredi 
Tout y était, sauf les choses qui 
appartenaient aux proprietaires 
de cet edifice réquisitionné pen­
dant la crise par les leaders des 
barricades, et depuis le debut de 
septembre, par les derniers résis­
tants mohawks

Une montagne de vêtements et 
des matelas regroupes dans l'en­
trepôt de Saint-Eustache ont pré- 
sumement été volés dans les resi­
dences voisines du centre, a 
l'interieur du penmetre occupe 
par les Warriors, a explique l’a­
gent Andre Blanchette, porte-pa­
role de la SQ.

Il en serait de même de plu­
sieurs appareils électroniques, or­
dinateurs. televisions et chaines 
stéréophoniques. Ces biens seront

Vallieres était le plus connu des 
orateurs qui se sont adresses, sa­
medi, à la centaine de manifes­
tants du Regroupement de solida­
rité avec les Autochtones.

Interroge a la suite de son allo­
cution. Tauteur a dit que les Amé­
rindiens sont « a l'avant-garde du

remis d ici quelques jours a leurs 
proprietaires

On a egalement trouve dans le 
repaire des Wamors une ving­
taine de sacs de golf pleins de ba- 
ton> qui auraient été pris au club 
de golf, comme les quelque 200 
autres sacs retrouves par la police 
dans les secteurs qu occupaient 
cet ete les Mohawks

Les 28 Wamors avaient pris 
soin, avant leur depart, de jeter les 
armes au feu et les munitions 
dans la fosse septique Deux 
agents de la SQ ont cependant 
pns soin de retirer de la fosse ces 
milliers de balles de divers cali­
bres. Dans une des boites presen­
tees hier a la presse, on en trou­
vait plus de 3000.

« Deux armes par personne, 
c'est tout de meme un arsenal im­
posant », a estime le lieutenant- 
colonel Pierre Daigle, le comman­
dant du bataillon du Royal 22e 
regiment qui oeuvrait a Oka.

Des 52 armes retirees des cen-

mouvement de liberation des op­
primes ». En ce sens, il compare 
leur combat à celui de la classe 
ouvrière Ceci explique aussi a ses 
yeux pourquoi la majorité des par­
ticipants a la manifestation d'a­
vant-hier provenaient de mouve­
ment communautaires.

dres. 12 sont des fusils de chasse, 
sept sont prohibées et sept autres 
dites a « autonsation restreinte • ; 
policiers et militaires n om pu se 
prononcer sur les 26 autres

L'arsenal comprend plusieurs 
fusils d assaut automatiques de 
type AK-47. que l adjudant-maitre 
Jacques Bebveau. un armurier de 
l'armee. décrit comme des armes 
« très robustes, dont le ma­
niement. très simple, ne nécessite 
pas d'entrainement spécifique »

L’adjudant-maitre a explique 
qu'il était possible de se procurer 
des armes de configuration Ak-4. 
au Canada. On a aussi retrouve un 
calibre 12 semi-automatique, une 
arme d'assaut utilisée par les for­
ces de police, qui a pu être ache­
tée aux Etats-Unis ou la réglemen­
tation est moins stricte, estime 
l’armurier

.< Des expertises seront prati­
quées sur les armes pour voir si 
elles sont reliées a un crime quel­
conque et a qui elles appartien­
nent ». a ajouté l'agent Blanchette, 
qui admet que la tache ne sera pas 
facile apres leur exposition aux 
flammes.

Parmi les autres objets exposes 
hier a Saint-Eustache trouves 
dans le centre ou cohabitaient les 
Wamors. des femmes, quelques 
enfants et des journalistes, on 
pouvait voir une epee. des matra­
ques. deux paires de menottes, 
trois planches cloutées, une veste 
pare-balles, un arc. cinq scies mé­
caniques. deux guitares, des bat­
teries d'automobiles, un chargeur, 
une generatnee. des haches, pics 
et pelles, plusieurs glacières, cinq 
cafetières, une quinzaine de ci­
vières. des outils, une photoco­
pieuse. deux fours, des cannes a 
peche. deux batons de hockey et 
... un jouet Godzilla.

Les écrans de trois téléviseurs, 
qui ont sans doute eu le malheur 
de diffuser de mauvaises nouvel­
les, avaient volé en eclats.

Pierre Vallières plaide 
la cause des Amérindiens
EARN H AM (PC ) — Adaptant pour sa nouvelle cause le litre du 
livre qui lui a valu d'être mis au ban de la société québécoise dans 
les années 19(40, Pierre Vallières estime que les Amérindiens ont 
toujours été des « nègres rouges d’Amérique ».

faut 
amender 
Hibernia
le gouvernement fédéral s’apprête à 
adopter une loi qui consacrera le projet 
Hibernia destiné à l'exploitation des 
ressources pétrolières sous-marines au 
large de Terre-Neuve.

Accorder au

le gouvernement fédéral versera une aide 
financière de $2,7 milliards pour ce projet 
évalué à $5.2 milliards. Le quart de l'aide 
fédérale, soit $675 millions, proviendra des 
impôts perçus au Québec. Cela sans que le 
Québec ne se voit garantir un juste U
retour par l'octroi de contrats 
substantiels qui contribueraient ,
à stabiliser l'activité des sites

juste part
Dans sa forme actuelle, le projet de loi C-44 ne protège pas 
les intérêts des entreprises canadiennes opérant ailleurs 
qu’à Terre-Neuve. Cette situation a pour effet de placer 
les complexes industriels et navals du Québec, qui 
pourtant possèdent une expertise dans le domaine des

plates-formes d’exploitation pétrolière, 
sur le même pied que les chantiers 

navals étrangers.

industriels du groupe 
MIL à sorel-Tracy et 
navals à Lévis- 
Lauzon, et du 
même coup 
assurer un centre 
d'excellence en 
contruction modulaire 
et offshore pour le 
Québec.
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Des amendements au projet de 
loi C-44 sont essentiels pour 

permettre au Québec de 
bénéficier équitablement des 

retombées économiques que 
suscitera le projet Hibernia au 

pays.

oev
Cette annonce à ete retenue par

le comité de survie mu Sorel-Tracy qui 
regroupe tous les intervenants socio- 

economiques de la region Sorel Tracy 
President Mario de Tilly

Syndicat national des ouvriers 
des chantiers maritimes Sorel 
Syndicat national des employé es 

de bureau Marine industries Sorel 
Syndicat des gardes de sécurité 

Manne Industries Itée
le Comité de survie Mil Davie qui 
regroupe tous les intervenants 

socio-economtques de la region 
de lévis-lauzon (région de 

Quebec i
President Jean Marc Lessard

Syndical des travailleurs du 
chantier naval de Lauzon 

Syndicat du corps de 
sécurité de mil Dwe

/ i



Le courant en faveur d’une élection 
référendaire gagne deux autres comtés

l à \f * • X , 11»A* a'IaVIlt Ia4 r

Le courant en fav eur d’une élection référendaire s e>t nettement 
tntenMlle au sein du Parti quebecoé» durant la fin de «>enuune !' > r 
M. Jacques Parizeau, qui >e retrouve paradovaiement dan* le 
rôle de fétapiste, d > apt d une vneuse rebuftade qui risque >u- 
prov uquer une nouvelle crise au PQ

par MtCHEt DAVID
SOLEIL

.\pres ceux de Jean-Talon, same­
di. et de Limoilou. mercredi, les 
militants pequistes de la Peltne 
ont adopte a l'unanimité, hier, une 
resolution prévoyant que >• des 
qu'il sera élu. un gouvernement 
issu du PQ fera adopter par l'As- 
semblee nationale une declaration 
solennelle proclamant la pleine 
souveraineté du Quebec ».

Si elle était entennec par le 
congres national de janvier 1991, 
une telle resolution aurait le 
meme effet que celle qui a ete 
adoptee par les jeunes pequistes. 
en août dernier : une simple majo­
rité de sieges suffirait au PQ pour 
declarer l'indépendance M. Pari­
zeau a toujours dit que c était 
inacceptable 
Paternalisme

Les militants de la Peltne com­
me yeux de Jean-1 alon. ont t'Laiie

du revers de la main le compromis 
rugme par la direction du parti, 

qui a pwpose qu un gouverne­
ment pequiste fasse adopter une 
declaration affirmant simplement 
. la volonté du Quebec d accéder 
a sa pleine souveraineté poli­
tique »

la présidente sortante de la 
Peltne Mme Monique Cloutier, 
s est elevee contre ce •• parachu­
tage ». qu elle a perçu comme une 
manifestation de paternalisme de 
la part de M Pan/eau a I endioit 
de' jeunes militants » On dit aux 
jeunes papa n est pas content c e 
n ( n! pu le temps de les museler 
quand on veut leur ouvrir les 
portes du parti ». a-t-elle lance

Louis-Hébert dit oui au compromis
Contrairement a leurs pairs de .Jean-l alon. la Peltne et LimoiL'u. 
les militants pequistes de Louis-Helvert »«ni accepte hiei le 
compromis présenté par la direction du parti en matière de 
souveraineté.

par JULIE BROUARD
LE SOL£Il

Entre une declaration de pleine 
souveraineté et la simple promo­
tion d'un projet souverainiste 
comme il en est fait état dans le

programme du parti, les .’ô mili­
tants ont opte a l’unanimité pour 
une proposition voulant que >■ des 
qu'il sera élu. un gouvernement 
issu du parti Québécois tera adop­
ter par l’Assemblée nationale une 
declaration solonelle affirmant la 
volonté du Quebec d’acceder a sa

Brassard n’espère aucun 
miracle de la commission
CAP-SANTE — Il ne faut pas 
attendre de miracle de la 
Commissii >n parlementaire 
élargie sur l'avenir 
constitutionnel du Quebec 
avec un gouvernement qui 
cultive l'ambiguïté, estime le 
député pequiste de Lac-St-Jean, 
Jacques Brassard.

Citant Clemenceau. M. Brassard, 
qui est membre de la Commission 
parlementaire élargie, a ironise 
sur le gouvernement Bourassa en 
disant : « Quand vous voulez faire 
quelque chose, faites-le. Sinon.

BARMAN-BARMAID
• Cours de Service au Bar
• Offerts par ( Ecole des Maîtres 

» Service de Placement 
> Permis du Ministère de l'Education

RABAIS pour etudiants et bénéficiaires 
de i aide sociale ou du chômage

737. cote d Abraham 529-5333
Sans Frais 1-800-465-0484

FORFAITS SANTE
Profitez du congé de 

l'Action de Grâces pour 
vous faire dorloter! 

Offrez-vous un:
FORFAIT 3 JOURS. 450$/pers 
occ. double 3 nuits. 9 repas. 9 
soins-sante bain soins d algolo- 
gie. massothérapie 
FORFAIT 2 JOURS. 308S pers 
occ double 2 nuits. 6 repas. 6 
soins r
Restauration a la Coureuse des Grèves «

L AUBERGE PHILIPPE-AUBERT INC
Le seul centre-sante offrant la relation d etre 

Dépliant et reservation (418) 598-3311

mettez sur pied une commis­
sion ». Pour le whip de l'opposi­
tion. le gouvernement n'a plus de 
p rogra m m e constitutionnel.

M Brassard a tenu ces propos 
hier, u Cap-Sante. lors du colloque 
de la section portneuvoise du Par­
ti québécois auquel assistaient 
une cinquantaine de personnes 
Selon lui. la Commission aura tout 
au plus le mérité de rendre les 
choses plus claires

Les pequistes de Portneuf esti­
ment pour leur part qu il faut se 
garder de tout ce qui pourrait divi­
ser le parti.

pleine souveraineté politique, en 
gageant le parlement et notam­
ment le pouvoir executif a entre­
prendre les demarches requises 
pour la réaliser. »

x a declaration, qui se ferait peu 
importe le pourcentage de de­
putes eluv donnerait naissance a 
un processus de négociations avec 
le gouvernement federal Ces ne- 
goi tâtions, qui auraient trait a l'e- 
cheancier et aux modalites des 
transferts de pouvoirs et des com­
petences ainsi qu'aux regies de 
partager de l'actif et des dettes du 
federal, ne pourraient en aucun 
cas empechei le tenue d’une elec­
tion référendaire.

C'est en effet a une commis­
sion constitutionnelle indépen­
dante que rev iendrait le mandat 
de rédiger un tel projet de consti­
tution du Quebec, projet sur le­
quel se ferait le référendum

« Nous ne voulons pas être lies 
au Canada, a explique le président 
de Louis-Hebert, Paul Begin De 
cette manière, si le federal refu­
sait de négocier ou faisait trainer 
les procedures, nous aurions la 
possibilité d aller de Lavant avec- 
nôtre projet. »

Si nous voulons passer par le 
processus de négociation avec Ot 
tawa nous n aboutirons a nen », 
estime egalement Mme Cloutiet 
Or le programme adopte en no­
vembre 19vs prévoit que » le pro­
cessus d accession a la souverai­
neté 'e fera d'abord par voie de 
négociations avec le gouverne­
ment tederal Personne ne s est 
eve pour défendre la position de 

M Parizeau
Dans Jean-Talon, les militants 

ont propose de confier a des Mats 
generaux le soin d’elaborer la 
constitution qui sera soumise a la 
population put vote de referen­
dum Dans la Peltne. on a pretere 
maintenir le recinirs a une com­
mission constitutionnelle, comme 
le prévoit le programme actuel 
Avertissement

Ironie du sort alors que les mi­
litants de la Peltne ridiculisaient 
ainsi leur position, c'est le •« père 
de l'etapisme ». l'ancien ministre 
Claude Morin, qui avait ete invite 
comme conférencier

M Monn. qui voit très bien le 
danger, les a mis en garde contre 
le risque de «< se compliquer la vie 
avec des débats dont on n'a plus 
besoin ».

« Il ne faut pas se chicaner en­
tre nous t est la-dessus que 
comptent nos adversaires. L est 
de nous-inemes qu'il faut faire le 
plus attention ». a-t-il declare.

I ancien ministre s'oppose a 
toute modification du programme 
qui ferait en sorte que l’indepen- 
dance du Quebec puisse être pro­
clamée par une simple majorité a 
LAssemblee nationale II se dit 
confiant que le congres de 1991 
maintiendra en substance les dis­
positions du programme actuel, 
mais il anticipe de serieux pro­
blèmes s'il en allait autrement 
Faible participation

Maigre l'avance dont jouit le 
PQ dans les sondages, il y avait a 
peine une trentaine de personnes 
a rassemblée d hier l ne decep­
tion compte tenu des loti mem­
bres en regie, a-t-on admis.

SALLE A MANGER
LSOUVEAU CONCEPT
GARMSSEZ VOUS-MÊME 
LA PIZZA DE 
VOS RÊVES
20 ingrédients différents 
placés à votre disposition 
Du lundi au vendredi soir 
(de 17 h à 22 h)

Les restaurants

N»* éATf

rrd
»AT(l rt *77 A S

inmOXA DOMICILE
COMMANDE POL R EMPORTER

fin seul numtro

658-2020
SPÉCIAL COMBO

A) Pizza (rarmc -F frites 
II) Pizza carme + spagheui
C) Pizza garnie + lasagne
D) Spaghetti + lasagne

PAR
PERSONNE

Un
seul prix

4?sJB. CHACUN

SAINTE-FOY
3165, ch. Saint-Louis

(près des pont»)

SAINT-DAVID
4300, bout. Rive-Sud

QUÉBEC
1398, ch. Sainte-Foy

(angle Marguerite Bourgeon»)

SAINT-ÉTIENNE
621, Principale

Mme Monique c'Iouiier. candi­
date dans Jeun-Talon aux elec
non> de I9sl et dans la Peltne en 
:9fc9 n a jx*' sollicite le renouvel­
lement de son mandat a la prési­
dence de l'assxK iation l lie a etc 
remplacée put M Rejean l afleur. 
professeur au college Saint-L h.u 
es-Qamtei qui avait ete candidat 

a l'investiture pequiste contre 
Mme Pauline Muiois en 19S1 Monique Clout e

Les employés de l’usine 
USP de Lennoxville 
exigent une clause TPS
l.KNNt l\\ ll.LE (PO i .invaincus que la tntine taxe rie vente 
sur les pioriuits et m ix u es (TI*S) aura un inipa* t signifu aiil sut 
leur niveau de vie les 10. empli n es ri» I umiu’ 1 s! rie 
l.ennoxv ill» uiil »!»•» nie il «'il tau»' leni principal » In val rie bataille 
et il»' ilecliMu lici la grevé jusqu au ienouvi lleinent rie leur 
l'Oiivcnlion colle» tiv«' « » hue depuis I»' I sepicinbre

les travailleurs, affilies au svndi 
cat ries Métallos de la ledeiation 
des travailleurs ilu Quee»>» (I LQ). 
ont u'sse leur tiavail en fin de se 
manie Ils réclament que leurs sa 
Lures soient majores en tenant 
compte non seulement d»’ la pro 
chaîne entree en vigueur de la 
I PS. mais aussi des consequent es 
economiques qui découleront d» 
la crise du golfe Persique.

Il faut dire qu une clause, dite 
I PS. n'est ('as nouvelle en soi. U s 
travailleurs de L anadair, de Mont­
real. comptent déjà sur une telle 
disposition dans leur contrat de 
travail signe »et ete

Ainsi, si l'indice du coût île la 
vie augmente de tacon supérieur»1 
aux hausses de salaire l'onsenties 
par l'employeur. »'e dernier doit 
versei une compensation equiva

IimiI»' a IVtt»*t »le la 1 PS 1 es »loii- 
nees officielles servent alors de 
retei nu »'

Selon Bern.ml Kolrerg»'. presi­
dent du syndicat, l emplovt'ui sé­
rail prêt a romnnaitro de telU's ile- 
maiulev mais uniqiunient pour 
les lU iixiem» et troisième aiima's 
île rent«inte Cette vision îles cho­
ses est qualifie»1 d'inaiii-ptuble 
pai les travailleurs, poursuit M. 
Koherge, parce qu elle signifie 
une augmentation nette d»1 JB 
cents l'heure.

la demine assemble»1 gene­
rale. tenue vendredi, a donne lieu 
a un re|ct massif des ilemieres 
propositions patronales dans une 
proportion il»1 H7 pont KM* tou­
jours selon I»1 svmlieat. hi di's 1B7 
travailleuis ei.uenl presents a cet­
te assemblée

VENDEURS - REPRESENTANTS - CONSEILLERS - GERANTS DE VENTE

VOULEZ-VOUS VENDRE 
AVEC STRATÉGIE?

VENTE STRATÉGIQUE
Vous apprendrez comment:

• conclu!» m rrnlr» • «Iructuf»» notre lornlwro
• «oui motiver I vendre
• répondre au» nb|ectioni
• vendre votre pervonnalite
• plamtier voi entrevue»

• accroître voire clientele
• ditpotei de voice tempi
• Irailei les plunle»
• communiquée avec vos

clients
Inocrlptlono en nombre limite

VENTE STRATEGIQUE

ROGER ST-HILAIRE
Instructeur
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Cours de vente 
[Tpi* Roger St-Hilaire

Téléphonez maintenant

do Quebec (418)626-7498 
Extérieur 1(800)463-7246
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CHEVROLET ♦ OLDSMOBILE
“ptéAeKtaXitot de& HfMuedMX modèZcf 1991

EN VEDETTE, LA FAMILLE

CAVALIER

S 90.

L’événement en 1991 dans 
l’automobile à Québec, 

ce sont les

38 ANNÉES
d'existence de Barré Chevrolet 
Oldtmobile, toujours au service 

de la population de Québec.

DÉCOUVREZ 
LA QUALITÉ 
CHEVROLET

BERLINE RS

î?/

1095, de la Canardière 
Québec, 529-3331

ml. de la Capitale, Henri-Bourassa, direction sud),

BftriE
La qualité Barré, 
votre satisfaction

assuré*
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COLLECTION OR

ILS VÉCURENT 
HEUREUX...

Voici la magnifique collection 
Or pour les amoureux de 
contes populaires... une 
collection de dix livres bien 
pensés et joliment présentés, 
offerts exclusivement chez les 
détaillants Shell participants.

Chaque livre illustré en 
couleurs et à couverture rigide 
peut être à vous pour 
seulement 99 <? avec un plein 
(min. 25 L) d’essence haute 
performance Formule Shell 
Bronze, Formule Shell Argent 
ou Formule Shell Or (jusqu’à 
épuisement des stocks).

f’-'\ H ->•

de rangement au prix de 99 é 
seulement* avec un plein 
d’essence (min. 25 L), jusqu'à 
épuisement des stocks.

AIDEZ-NOUS 
À PROMOUVOIR 

L’ALPHABÉTISATION
Chez Shell, l'alphabétisation 
des enfants nous tient à coeur. 
Voilà pourquoi Shell et la 
maison d'édition Penguin 
Books verseront une 

partie des
4;

COLLECTIONNEZ LES DIX!
La collection comprend dix 

contes en or pour les enfants. 
Chacun d’eux est un classique: 
Le magicien d Oz, La petite 
sirène, Blanche-Neige et les 
sept nains, La reine des neiges. 
Le petite chaperon rouge. 
L'empereur et le rossignol. 
Hansel et Gretel, La princesse et 
la grenouille, L'apprenti sorcier 
et Pinocchio.

Et pour vous aider à conserver 
cette collection originale, nous 
vous offrons un superbe coffret

LE CANADA Quètoce. I Sotoil. lundi if octotof 1990

La CSN demande que les modules 
d’Hibernia soient fabriqués au pays
MONTRÉAL — Ut CSN a riVlarnc hut-r que le projet de loi 
fédéral C-41 sur le projet Hibernia soit amendé afin qu i] garantLs.se 
que les contrats de fabrication des divers modules de la super- 
plate-forme de forage pétrolier soient accordes a des chantiers 
maritimes canadiens

par MICHEL VAN DE WALLE
■Je la Presse canadienne

« S’il n’y a pas cet amendement 
majeur, ce sera une claque en 
pleine face pour le Quebec et ses 
chantiers maritimes », a lance le 
president de la centrale syndicale. 
Gérald larose, lors d’une rencon­
tre de presse hier a Montreal 

Le projet Hibemia est d’une va­
leur estimee a 5,2 milliards $, dont 
2,7 milliards S proviendront d Ot­
tawa, sous diverses formes Le 
champ d hydrocarbures est situe 
au large des cotes de Terre-Neuve 
et cette province est déjà assurée 
d’obtenir un peu plus de 50 % des 
retombées économiques

Cependant, le projet de loi C-44 
n’offre aucune garantie à l’effet 
que le reste des contrats iraient a 
des entreposes canadiennes, affir­
me la CSN. Elle estime que si les 
entreprises étrangères peuvent 
concurrencer les firmes canadien­
nes pour l’obtention de contrats, il 
y a fort a parier que plusieurs 
contrats iraient a l’exterieur du 
pays compte tenu des subventions 
souvent généreuses que les indus­
tries navales étrangères obtien­
nent de leurs gouvernements 

Or, fait valoir Gérald larose, il 
y a au Quebec des chantiers mari­
times, ceux de Sorel-Tracy et de

Lauzon, dont la survie a moyen 
terme est menacee. C’est pour­
quoi il reclame un amendement 
garantissant l’octroi des contrats a 
des chantiers maritimes qui soient 
au moins canadiens, convaincu 
qu’il est que les chantiers québé­
cois pourraient les décrocher. Il 
précise qu’il ne remet même pas 
en question le fait que Terre- 
Neuve soit assurée de plus de la 
moitié des retombées, même si 
cette province ne verse que 1.5 % 
des impôts levés au Canada « La 
beurrée (pour Terre-Neuve) est 
épaisse, dit M. Larose. mais on 
peut s’accommoder de cela comp­
te tenu de la situation (le chôma­
ge) qui prévaut dans cette 
province »

Même si les firmes d’inge- 
nieurs-conseils québécoises SNC 
et Monenco ont obtenu la mai- 
tnse-d’oeuvre de certaines por­
tions du projet, M Larose signale 
que c’est le consortium, domine 
par des pétrolières de l’etranger, 
qui attribuera les contrats. « Mobil 
Oil, Chevron, ce n’est pas exacte­
ment ne en Beauce », signale le 
president de la CSN. Mobil dé­
tient une participation de 28 % 
dans le consortium. Gulf 25 %, Pe- 
tro-Canada 25 % et Chevron 21 %. 
Amendement

Cette intervention de la CSN 
survient alors que le projet de loi

Les Canadiens ne croient pas 
aux bienfaits du libre-échange
L'essentiel des débats, lors 
de la dernière campagne 
électorale fédérale, tournait 
autour de l'entente canado- 
aniéric aine sur le libre- 
echange. Deux ans plus tard, les 
Canadiens sont loin d’être 
convaincus des bienfaits de cet 
accord, selon tin récent 
sondage Gallup.

L’Accord de libre-échange est en­
tre en vigueur le 1er janvier 198P 
et entamait une ere nouvelle dans 
les relations commerciales entre 
le Canada et son puissant voisin 
américain Après vingt mois, une 
infime minorité de Canadiens 
(5 "..) estime que l’Accord a été 
plus avantageux pour le Canada 
qu’il l’a ete pour les États-Unis.

Pas moins de 71 % des répon­
dants à ce sondage jugent que les 
Américains profitent davantage 
de ce traite Fi 11 " > de la popula­
tion croit que les deux pays ont 
tire des benefices égaux de cette 
entente ou n ont nen gagne du 
tout 13"r, des gens n’ont aucune 
opinion sur le sujet.

En aucune des cinq grandes ré­
gions géographique du pays, l'en­
thousiasme envers l'Accord n’at- 
teint une personne sur dix. Dans 
les Prairies. 9 % des répondants 
jugent cet accord plus avantageux 
pour le Canada, et cette opinion 
est partagée encore plus faible­
ment dans les autres regions : 8 °o 
dans les Maritimes, 5 % au Que­
bec. 4 % en Colombie-Britannique 
et seulement 3 % en Ontano.

Ce sont les Ontariens qui sont 
les plus hargneux dans leur de-

Sondage Gallup

C-44 doit franchir cette semaine 
l etape de la troisième (et der­
nière) lecture devant le Parlement 
canadien.

Le Bloc québécois, que dirige 
Lucien Bouchard, a depose ré­
cemment un amendement au pro­
jet de loi qui assurerait » que les 
appels d offres sur les cinq super 
modules de la plate-forme soient, 
dans un premier temps, reserves 
aux seules entreprises canadien­
nes ».

La CSN appuie cet amende­
ment et son intervention publique

est desrinee a convaincre tous les 
autres deputes québécois, qu'ils 
soient conservateurs, liberaux ou 
neo-démocrate, de soutenir le 
texte proposé par le Bloc québé­
cois « Par la force du nombre, les 
deputes québécois pourraient fai­
re passer cet amendement », pre­
tend M Larose

M Larose dit avoir discuté de 
l'affaire avec des ministres con- 
servateurs du Quebec Selon lui, 
« ces derniers nous jouent du vio­
lon, nous disent qu il y a des ga­
ranties de retombées mais elles ne 
sont pas eentes nulle part ».

sapprobation face à l’Accord Plus 
de 81 % des répondants de cette 
pro\nnce jugent l’entente desavan­
tageuse pour îe Canada L'Ontario 
est la province qui a le plus fort 
volume d’échanges commerciaux 
avec les États-Unis.

Le manque d’enthousiasme des 
Canadiens s'est accentué depuis 
quelques mois. En mars dernier, 
un sondage Gallup indiquait que 
49 % des Canadiens désapprou­
vaient tandis que 32 % la favori­
saient toujours.

Une autre consultation tenue 
en juin sur les mérités d'une éven­
tuelle entente de libre-echange 
entre le Canada, les États-Unis et 
le Mexique a indique que les Ca­
nadiens étaient très divisés sur la 
question Un tel traite était envi­
sage de façon favorable par 39 % 
des Canadiens, contre 44 % s’y 
opposant.

Une autre donnée intéressante 
tiree du récent sondage Gallup dé­
montre que seulement 10 % des 
gens disant appuyer les conserva­
teurs de Brian Mulroney, qui ont 
fait la promotion de l’Accord, 
croient aux bienfaits du libre- 
echange pour le Canada.

Les résultats de ce sondage 
sont tirés d’une consultation tenue 
du 12 au 15 septembre dernier, 
auprès de 1051 Canadiens d'âge 
adulte. Un échantillon de cette 
taille comporte généralement une 
marge d'erreur de 4 %, 19 fois sur 
20.

Réforme des institutions parlementaires
Un groupe de députés du 
NPD va parcourir le pays
OTTAWA (PC) — Un groupe de députés néo-démot rares 
fédéraux parcourra le pays au cours des prochaines semaines pour 
tâter le pouls des Canadiens sur la réforme des institutions 
parlementaires, a annoncé hier la leader du NPD. Audrey 
McLaughlin.

tourant le projet de loi sur la TPS. 
M. Nystrom a indique que plu­
sieurs reformes de la Chambre 
haute avaient déjà ete évoquées. 
« Tous les partis s’entendent pour 
dire que le Sénat dans sa forme 
actuelle, une chambre non-élue, 
devrait etre aboli. Ce n'est pas 
démocratique »

Évoquant la nomination, cette 
semaine, de huit sénateurs sup­
plémentaires par le premier mi­
nistre Mulroney, Mme McLaugh­
lin a par ailleurs indique « qu’on 
n'allait pas voir la reine pour amé­
liorer la démocratie, mais le peu­
ple canadien ».

Elle a rappelé que les nomina­
tions supplémentaires, effectuées 
en vertu d’une obscure disposition 
constitutionnelle jamais invoquée 
auparavant, pourraient bien être 
inconstitutionnelles, parce qu’il y 
a maintenant plus de sénateurs 
que de deputes représentant le 
Nouveau-Brunswick

Selon elle, il serait facile pour 
le gouvernement de dénouer l’im­
passe parlementaire autour de la 
TPS. en retirant tout simplement 
le projet de loi controverse.

Le depute de la Saskatchewan. 
Lome Nystrom. veteran de la vie 
parlementaire, présidera le comité 
itinerant, a indique Mme Mc­
Laughlin aux délégués neo-demo- 
crates reunis ce week-end pour 
leur conseil fédéral, a Ottawa

« Si on veut changer les choses, 
les Canadiens doivent être impli­
ques », a-t-elle note. Les gens sont 
devenus cyniques face a la politi­
que « vieille méthode » et « ne 
veulent pas de decisions prises 
par un petit groupe derrière des 
portes closes ».

M. Nystrom a precise que le 
caucus neo-democrate définira les 
paramètres du comité — sa com­
position, son échéancier, son iti­
néraire —. lors de sa reunion heb­
domadaire, cette semaine « Le 
problème de notre système parle­
mentaire. c'est que lorsqu'un gou­
vernement majoritaire est élu (...) 
nous subissons une dictature de 
quatre ans (...) et ce n'est pas con­
venable », a-t-il explique

Citant a titre d’exemple l'im­
passe parlementaire actuelle en-

y . ^ • k • " ' 'V ' • s

Visite du Dalaï Lama 
à Ottawa
OTTAWA — Le Dalai Lama, prix Nobel de la Paix, actuellement en 
visite au pays, était à Ottawa hier. Accompagné du president du 
Centre international pour les droits de la personne, M. Edward 
Broadbent, il a participé à une cérémonie visant à promouvoir le 
respect de ces droits à travers le monde.

recettes tirées de la vente de ces livres 
à ABCanada - la fondation pour 
promouvoir l'alphabétisation au 
Canada.

Faites un plein d'essence 
Formule Shell et commencez 
dès maintenant votre 
collection Or. Ainsi, 
vous contribuerez à une 
cause humanitaire 
très valable.

Grâce à ce geste, vous 
ferez des lecteurs qui vivront 

toujours heureux.
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Assermenté aujourd'hui

Rae pourrait marquer 
FHistoire une fois de plus
TORONTO (PC) — Le nouveau cabinet du premier ministre 
ontanen élu Bob Rae risque de marquer ! Histoire non seulement 
parce qu'il s agit du premier gouvernement néivdemocrate dans 
cette province, mais aussi parce qu'on rusque d'y voir un nombre 
sans precedent de femmes.

Apres trois semaines de reflexion 
et de consultations, le nouveau 
premier ministre aurait choisi de 
former un cabinet d'environ 24 
membres, dont plusieurs femmes, 
a admis dimanche une source pro­
che des hautes instances du parti 
Le record appartenait jusqu'à 
maintenant a David Peterson, 
avec six femmes ministres.

M Rae. âge de 42 ans, devien­
dra aujourd'hui le 21eme premier 
ministre de l'Ontano. lors d une 
ceremonie d'assermentation a l'U- 
niversite de Toronto.

Au poste important de tréso­
rier. la nomination de l'ex-cntique 
de l’opposition en matière econo­
mique et depute de Nickel-Belt. 
Floyd Laughren. 54 ans, ne de­
vrait pas causer de surprises. 11 
aura à mener la barque onta­
rienne, nouvellement « socialis­
te », dans les méandres de la re­
cession naissante.

Mme Evelyn Gigantes. deputee 
d’Ottawa-centre et réalisatrice ra­
dio et tele, devrait henter du mi­
nistère de la Santé, alors que 
Mme Ruth Gner. d'Etobicoke-La- 
keshore. serait nommee ministre 
de l'Environnement.

M Rae devrait cependant se ré­
server le ministère des Affaires 
intergouvemementales. et 
nommer l’avocat Howard Hamp­
ton comme Procureur general

la féministe Marion Bovd, qui 
avait réussi le tour de force de dé­
faire David Peterson dans son

Les quelque '125 emplois et 50 mil­
lions $ d'investissement promis 
sont fichus, faute de bons de com­
mande suffisants auprès des fabri­
cants de voitures nord-amencains 

« Le projet est bel et bien mort. 
Il n'y aura definitivement pas d u- 
sine à Louiseville. La compagnie a 
trouve une option plus favorable 
en Ontario où elle pense faire pro­
bablement l'acquisition d'installa­
tions a 20 pour 100 du coût de
l'usine projetée a Louiseville ». a 
déclare le maire.

propre comte de london-centre 
devrait aussi être nommee au 
cabinet

Le NPD ontanen a fait elite ~ I 
deputes lors des demieres elec 
lions generales, dont 57 nouveaux 
venus sur la scène politique pro 
vinctale Dans la composition de 
son cabinet. M Rae recherchera 
un équilibré entre la representa­
tion régionale, celle des femmes 
et les qualités personnelle' de 
chacun, a indique une source pro­
che du bureau du premier 
ministre

M Desaulmer. a appns cette 
nouvelle, vendredi, de ta bouche 
du president et directeur general 
de la multinationale de l alumi- 
nium, Randolph N. Reynolds 

Par ailleurs, il n’est pas totale­
ment exclu qu'un quelconque 
« projet alternatif Reynolds » re­
vienne sur le tapis d ici a deux

Bob Rae

ans *> On peut parler d'un projet 
de remplacement », a revoie le 
maire Désaulniers qui croit que 
les déclarations du premier minis­
tre Robert Bourassa vendredi lors 
du caucus des deputes liberaux du 
Quebec de Becancour, allaient 
peut-être dans ce sens.

D'autre pan le maire a deman­
de que ■ Reynolds dépassé son 
mandat ■> avec 1 ouiseville et fasse 
sa part quant aux dépensés en­
courues pour le processus du dé­
zonage.

Les entreprises devront 
investir dans la formation
R1MOUSK1 (PC) — Les entreprises devront investir davantage 
dans la formation de la main-d'œuvre pour relever le défi des 
années 1990.

CONVERSATION 
ANGLAISE

B on»,,m»'

681-6375
• Individuel
• Groupe 14 a 8 i eves) 

C ours à dornu île avec 
cassettes VII )l (4 cp ou?*

Reynolds abandonne Louiseville et 
investira ses 50 millions $ en Ontario
LOUISEVILLE (PC') — Le projet d’implantation d’une usine de 
jantes en aluminium de la compagnie Reynolds est mort et enterre 
a confirmé en fin de semaine le maire Sylv ain Désaulniers

Le programme PARCQ mort et enterré

Alan Redway veut 
donner la priorité 
aux plus démunis
MONTREAL QV) \1h>1i 1 on dernu i l> programme tcdci.d 
d aide a la renovation aux logements qui représentait Imn an mal 
,ui une envelopin' d environ 40 millions b |H*ur le QueU c. est 
bel et bien mort et enterre 11 sera remplace |»ai un mih cvseur plus 
modeste destine aux maisons de * hambies

C'est or qu'a indique au quotidien 
lr IVvoir le ministre federal de 
l'Habitation. M Alan Kedwav fei 
mant definitivement la porte a 
toute possibilité qu Ottawa re 
vienne sur sa decision d'ahohi le 
volet locatif du programme 
PARC Q (Programme d aide a la 
renovation c anada Quebec)

En subventionnant la rénova 
non nous aidons dav antage a en 
nchir les proprietaires Nous vou 
Ions plutôt cibler le programme 
aux populations les plus pauvres 
Ce ne sera pas un programme 
aussi large que le precedent paix e 
qu'il est trop difficile de |x>sei îles 
contraintes faisant en sorte que 
seuls les gens pauvres en bénéfi­
cient » a explique le ministre Red 
wav. soulignant qu avei un pinte- 
feuille restreint l argent se doit 
d’aller aux plus démunis

Dans l'etat actuel îles finances 
fédérales, a-t-il ajoute il ne taut 
pas en outre s'attendre a ce que

les budgets octroyés a ce nouveau 
programme equivalent à ceux du 
detunt progiammme PARCQ

\ Montreal pour sondei le 
cix'ui des élus sur ce pmjei M 
Rcdwav sest dit convaincu qu'un 
programme «amélioré» destine 
aux maisons de chambres serait 
un moyen de choix pout lejomdtr 
la clientele vivotant sous le mxi|! 
de la pauvreté.

Interroge a ce sujet, le main- île 
Mont irai M .lean Doré s est dit 
au i nutant du changement de cap 
cm isugr par le federal D'accom 
avci l'idee d'une aide accrue auX 
maisons de chambres, il maintient 
que l ahandon d une aide a la re 
novation esquinte particulière 
ment Montreal dont 75 pour 100 
des residents sont locataires

l e retrait de la participation fé 
ilerale au ptogvamme PARCQ. fl 
n.uu e aussi pai Quebec et les mu 
mcipnlitfs, avait provoque, l'bivei 
ileimei une levee de boucliers 
dans le monde municipal

Chemin îles 
Mnkws 

lac Beauixirl 
terrain de 

300001» ca. 
3chamhre». 

bain tourbillon, etc

Directement du 
promoteur Une 

aubaine 
A qui In chance*

Très belle aubaineP
OUVERT AUX VISITEURS
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I

I
Information: 849-98299

C est l'une des principales preoccupations qui ont emerge des débats 
auxquels ont participe quelque 400 delegués au congres annuel des 
Chambres de commerce du Quebec, a Rimouski.

Un des conférenciers à ce congrès. Claude Béland. le président du 
Mouvement Desjardins, a deplore le fait que la part d'investissements 
prives dans la formation professionnelle au Quebec soit presque négli­
geable quand on la compare a ce qui se fait dans les autres pays 
industrialises.

Et selon le président de la Chambre de commerce du Quebec. Jean 
Lambert, il importe que les petites et moyennes entreprises relèvent le 
défi si elles veulent faire face a la concurrence et assurer leur rentabilité 
dans un monde de plus en plus compétitif au plan commercial

'7ÎC& (tte cl cÂcuupé 
dcut& (cl donne cUneetton. 
TfCenec 'Ttutrcj Système f

LE PROGRAMME COMPLET DE NUTRI/SYSTÈME AIDERA PLUS 
D UN MILLION DE CLIENTS CETTE ANNÉE, IL COMPORTE:

• Perte de poids sécuritaire. • Aucune nécessité de compter
efficace et facile les calories

• Programme de modification fon- • Surveillance individuelle par
damentale du comportementr” des professionnels

De tous tes omoraf^es rjup 
I » essayes Num System 
se»or me «e mHtetr ef le plu. 
complet

/jj
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SAINTE-FOY 658-3000 CHARLESBOURG 624-0440
VARIER 661-1212 NEUFCHÀTEL 847-0011
LÉVIS 835-9000 BEAUPORT 661-8000,
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Une auto

Chez. Desjardins, vous trouverez sous 
le même toit une gamme complete de 
services financiers pour I automobiliste:

•prêt-auto prêautorisê ' 
•prêt-automobile 
•assurance-prêt (vie et invalidité) 
•assurance automobile -

le juin prrantnrts* rs» nftrr* dam les »ai*sr» par*.< qiantr»
Offen» par «N âfrni d Assurame* <»er*eralex de» < a»s>e» f>r tiardtm Im

Sfnke» nnanfirr» Ih-'|aritm» pour 1 aiilomohili<.tr
Bien plus qu un prêt-automobile !

I
I
I
I
I
I
I
I
I

■

I a r anse populaire* 
Desjardins

Taux d intérêt réduit de

par rapport au taux rn vigueur sur le 
prêt personnel artuel. pour un terme 
allant jusqu a Ml mois. Cette réduc­
tion est applicable sur les automobi­
les neuves et usagers.*

I

■
I
I
I
I
I
I
I
I

* i*vtfMcvrau 51 dt'ct'fnbr? les
affiliées a la federaii-fi des r*éMes p»p*ila*rr» 

f»es|ardi»»s de Qwehe» le membre d«o brernif on» 
preuve d »»hai rrttmnu* (OMMfM d achat j

MM Desjardins I. int royahk* force de la cooperation
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Garçonnet victime d’un incendie
I n garçonnet I I ans a |*én asphyxié tôt hier matin «laïus 
l'incendie de sa demeure, situ. .- au Ô8d. rue Moivm a Uolx-rval, au 
l^u -Samt-Jean. Trois autres membn-s d«* sa famille dormant a 
I étage ont pu fuir a temps

leur de fumee installe dans le pas­
sage et ils ont réussi a franchir 
I épais nuage de fumeepai ISABELLE JIMCMEREAU

le souil

Martial Plourdre et son fils Jean, 
I4 ans et Sarah, 1 ans. ont été 
réveilles vers 1 h 40 par le detec-

Mais Nicolas a eu moins de 
chance I! s'est effomlre dans l'es­
calier qui menait au re/-de-chaus-

r,
i
i

s

Deux grands hôtels 
Un petit prix !

“I

Québec
STE-fOY

3125 HocMaga. 5te foy 
(418)653 4901

-^O&X&CUJ

69s OCCUPATION
DOUBLE Montréal

L
TOUS LES JOURS !

Sons Irais: 1-SOO-HOUDAY
>tw b l oHtt < k 31 man 1991

AEROPORT
6500, ch Cote de Lieue 

Tel (514)739 3391
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see Son cadavre a ete retrouve 
vers 10 h hier La mere était ab­
sente du logis lors d«. la tragédie 
Elle travaillait

Une quinzaine de policiers- 
pf>mpiers de RobervaJ ont cambat- 
tu le brasier durant six heures A 
leur arrivée sur les lieux, les 
flammes avaient envahi la vieille 
residence en bois de deux etagr-s, 
isolée au brin de scie et il était 
impossible de pénétrer a l’inte- 
neur.

L escouade des crimes majeurs 
de la Sùrete du Quebec a Chicou­
timi a institué une enquête sur les 
causes de l’incendie La residence 
faisait l’objet de renovations

Il s'agit du deuxieme incendie 
mortel a survenir au Lac-Saint- 
Jean en l'espace d'une semaine 
Lundi dernier, une femme et trois 
enfants sont décédés dans l'incen 
die d’un immeuble de quatre loge 
ments a Chicoutimi. Huit autres 
personnes sont sorties indemnes 
du sinistre. Un déte cteur de fumee 
sans batterie avait ete retrouve sur 
les lieux.

Les défis de ROBERT GILLET a 7050 a CJRP1
Que feriez-vous pour 
gagner un séjour 
de 9 jours en France 
avec Robert Gillet?
Réalisez un exploit 
qui s’entend à la radio.
Faites parler, chanter, 
bruiter... votre imagination!!!

Près de 25000 * en prix
•Deux (2) voyages doubles par 
semaine en France tirés parmi les 
défis réalisés Règlements disponibles à CJRP

•Deux(2) Week-ends Santé doubles par semaine 
parmi tout le courrier à l'Auberge Manoir de Tilly

LE SOLEI
RADIO AM

GROUP* VOYAGE» QVCMCINC
Auberge
cgigcxt&evnjLB

"un nouveau centre-santé

lansdf â
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Retournez ce coupon à Les Défis • CJRP 
C.P. 4200. Sillery (Québec) GIT 2S2

Tous ces titres ayant ete vendus, cette annonce est publiée à titre d'information seulement. 

Placement secondaire
Offre de

BCE Inc.

637 500 000 $
37 500 000 unités

Chaque unite étant composée d une Action Ordinaire (attestée par un 
reçu de versement) et d'un Bon de souscription d une Action Ordinaire

de

TransCanada Pipelines Limited

Prix: 17,00 $ l'unité dont une tranche de 8,75 $ est payable à la clôture

Les soussignés ont acquis ces titres de BCE Inc. 
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ScotiaMcLeod Capital Midland 
Inc. Walwyn Inc.

Corporation Gordon 
Capital

Burns Fry 
Limitée

Nesbitt Thomson 
Deacon Ltee

RBC Dominion 
valeurs mobilières Inc.

Wood Gundy 
Inc.

Levesque Beaubien Richardson Greenshields 
Geoffrion Inc. du Canada Limitée
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Donnacona 
manque de 
visibilité
DONNACONA—
Donnacona souffre d’un 
problème «!«• visibilité et 
doit faire connaître ses 
attraits afin d assurer 
son avenir économique.

par DOMINIC HARDY

C'est l’une des principales 
conclusions a laquelle sont 
parvenus plus de 125 partici­
pants a un colloque portant 
sur l’avenir economique de 
Donnacona. hier Cette ville 
de 5 67b résidants est plutôt 
méconnue et exploite mal ses 
points forts. Peu de gens, par 
exemple, savent que la plus 
grande agglomération de la 
region de Portneuf est la 
seule au Quebec a être situee 
près d une nviere a saumons 
a seulement 40 km d’une 
grande communauté urbaine.

Cette situation u pour effet 
de faire en sorte qu'on vient 
dans cette ville industrielle 
dotee de nombreux services 
pour y travailler et non pour 
y demeurer. Ainsi, il y a 3 000 
emplois a Donnacona mais 
seulement deux personnes 
sur trois qui y travaillent sont 
des résidants. C’est ce pro­
blème de perception qui doit 
etre corrigé.

Suite a ce colloque, des co­
mités ont ete forme afin que 
les actions u prendre ne res­
tent pas lettres mortes.

En gref

■ Restaurant 
incendie

SALNT-TITE-DFS-CAPS — Le 
restaurant le Boulevard de Saint- 
Tite-des-Caps a ete incendie hier 
matin. Les pertes s’elevent a 
75 000 $ l’établissement était la 
propriété de Mme Fernande 
Tremblay de Saint-Hilarion. L.a 
Sûreté du Quebec a institue une 
enquête sur les causes de 
l'incendie

■ Agressé dans 
son logis

QUÉBEC — Un homme a ete as­
sailli samedi soir par un voleur qui 
a fait irruption dans son logement 
de la IHe Hue. La victime a ete 
rouee de coups a la tète par l’in­
trus. qui réclamait son argent. Le 
suspect s’est finalement enfui 
avec la modeste somme de 0 S.

■ Témoins 
recherchés

MONTRÉAL— Lai Sùrete du Que­
bec. poste de Candiac. desire en­
trer en communication avec les té­
moins de l’accident d'autobus 
survenu samedi matin sur l’auto­
route des Cantons de l'Est, a Bros- 
sard. afin de completer son 
enquête.

■ Aide au
stationnement

QUEBEC — Ue comité executif de 
Quebec a adopté une ordonnance 
élargissant le territoire d’applica­
tion du programme d'aide à la 
construction de cases de station­
nement souterrain. L.es credits 
disponibles se chiffrent à 
1 712 000 S. Les subventions 
(4000 S par case) seront attribuées 
sur la base du premier arrive, pre­
mier servi.

(COJ Inst'tut canadien des 
ahaires internationales

Le president de ' institut canadien des afîares tn- 
te'nat'L'ra'es section de Quet>ec M RoOed 
T rude1 tr,',o<'ce a 'emise du Pr,x d honneur 1990 
â M Vvon Do*t>ec pour soouçrer son dans 
développement du transport r'îemahonai 

Prix d honneur 1990

M Yvon Dolbec
fondateur présider” du Censé»' e» c*e* de a d*r*c9cn 

Je Dcvpec v -cxjrsbque •n’emabon* ne
Presentation M ^ v»ce p**s<Je~i
exec; * • et directeur déférai de la Cnampre de 
commerce et d ndustne du Québec metroooh* 
tam
Conterer»c*er mvfte M W»ct>et Dora> premier 
vh t president au* j*3'fes natwnates et 
»-o''a es de a Confederation des caisse* potx>- 
anes «'t d économie Desta'dir's president de a 
Soocte de développement -nterndtiona Des ht 
dm* SDtD*
La Bourse Raou' Dandurarxi *990 sera decemee 
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;»K>ns ntç<nahona>e5 de Université Lava'
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40$ etudiants
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Michel

C0RBEIL
Le monde des fonctionnaires

EtTeur sur la personne

ous aimeriez ça que le gouvernement vous vote, par erreur, 
une aide financière? De 6 millions S. par exemple.

L’histoire est amvee au president et seul actionnaire de ia 
compagnie a numéros 2Ô21-4<Xi7 Quebec inc.. M Maurice Bolduc. 
Ln decret, vote le 22 août, annonce que la Société de développe­
ment industriel lui prête cette somme pour la construction d un 
complexe hôtelier d une vingtaine de millions de dollars devant 
creer 300 emplois.

Le hic. c’est que l idee de convertir 1 ancienne usine Dominion 
Textile, au pied des chutes Montmorency , en un hôtel, est celle du 
promoteur beauceron Herve Pomerleau. M Bolduc, beauceron 
lui-aussi. connaît bien M Pomerleau ils sont associes dans une 
firme, a Sainte-Mane-de-Beauce. Mais le projet des chutes'1 M. 
Bolduc n'en connaît rien et c'est LE SOLEIL qui a appris a M 
Bolduc « l'heureuse nouvelle » du versement d un prêt partici­
patif.

C'est une méprisé du promoteur qui est a l’origine de I imbro­
glio. Le holding de M Pomerleau a toujours dans ses tiroirs des 
noms de compagnies incorporées, explique-t-on. Des cases vides, 
en quelque sorte, qui servent a recevoir des projets devant démar­
rer rapidement. Dans le cas de «2621-4U07 Quebec inc.», fait 
savoir le vice-president Finances du groupe Pomerleau. M. Jean- 
Pierre Begin, la raison sociale a ete vendue a M Bolduc pour le 
dépanner et c'est par megarde que le groupe a demande au 
gouvernement de verser l'argent dans cette case vide.

Histoire sans consequence le prêt participal'f de 6 millions S pour 
aménager un hôtel au pied des chutes Montmorency a ete adresse au 
mauvais promoteur

M. Begin parle d'une « connene de detail ». La SDI jure qu elle 
s'etait aperçue de la faute avant que LE SOLEIL n'appelle. La SDI 
souligne qu'un nouveau decret fera en sorte que l'argent se re­
trouvera plutôt dans le compte en banque de « 2644-1881 Quebec 
inc ». Cette fois, en appelant le Fichier central des entreprises, le 
nom de M. Herve Pomerleau est bel et bien sorti comme le 
president de la firme fondée le 11 mai UI89 et qui n'attendait 
qu'un projet pour vivre.

Rassurez-vous, meme si le promoteur ne s était pas aperçu de 
sa méprisé, le récipiendaire du prêt participatif n'aurait pu utiliser 
l'argent a d'autres fins, rapporte la SDI Mais. 1 aventure a du 
provoquer un petit frisson, pendant un court instant, chez M. 
Bolduc.

Ia1 dégel dans les pays de l'Est
L’eclatement des gouvernements communistes de l'Europe de 

l'Est interesse au plus haut point les responsables de 1 immigra­
tion au Quebec.

Le 29 août, le gouvernement Bourassa a decide d'ouvrir un 
bureau temporaire a Vienne, en Autriche, pour mieux suivre » les 
profonds changements venant marquer la vie sociale et politi­
que » dans ces pays. Dans leur decision, les ministres rappellent 
que >< les changements ont un impact sur les mouvements migra­
toires » et que ces bouleversements « influencent aussi la nature 
des relations» avec cette region de l'Europe.

Le document indique que le gouvernement est «favorable a 
l'immigration en provenance de ces pays ». Il ne dit si ce geste est 
guide par des raisons humanitaires ou s'il découlé de 1 interet 
suscite par l’exode de cerveaux — et de bras — qui menace ce 
coin de la planete. Chose certaine. Budapest n'est pas Hong-Kong 
et ce n'est certes pas pour attirer des « immigrants investisseurs » 
que le gouvernement a decide d établir une « presence temporai­
re » la-bas.

Par ailleurs. Quebec a aussi résolu d'ouvrir un bureau sembla­
ble a Rabat, au Maroc, pour analyser les demandes en provenance 
du Maghreb, demandes qui sont en hausse. Dans un cas comme 
dans l'autre. Quebec ne divulgue pas dans les decrets les budgets 
a la disposition de ces nouveaux etablissements. Ils ne devraient 
pas coûter une fortune les responsables québécois sont loges 
dans les ambassades du Canada en Autriche et au Maroc.

Les cent diplômés de VÉSAP

Pour la seconde fois de son histoire. l'Ecole nationale d'admi­
nistration publique a atteint le cap des cent diplômes au niveau de 
la maitrise. Il n'v a qu'en 1984 qu elle a decerne plus de maitrises. 
En outre, cette annee. elle a attribue 25 diplômes en administra­
tion internationale.

Au-dela de cette compilation statistique, rappelons que le rôle 
de l'Ecole est appelé a croître en raison d’une collaboration plus 
étroite avec le gouvernement du Quebec. Récemment, a la colla­
tion des grades, le ministre de l'Enseignement supérieur. M. 
Claude Ryan. l'a souligne : la mission de l'ÉNAP est appelée a 
« être très riche et très prometteuse » pour faire en sorte que 
« l'administration publique relève des défis de plus en plus 
grands ». Et M Ryan s'est dit favorable a delier les cordons de la 
bourse pour que l'Ecole remplisse ce mandat.

I ne < planque > pour retraités ?
Sur les 36 enquêteurs de la police « verte » du ministère de 

l'Environnement, pas moins de 28 sont des policiers retraites — 
touchant pleine pension.

A Quebec. 12 des 14 enquêteurs touchent une pension en plus 
de leur salaire : huit proviennent de la Sùrete du Quebec : trois, de 
la Gendarmerie royale du Canada ; un. de la sùrete municipale. 
L'equipe de Montreal compte 16 enquêteurs qui sont aussi des 
pensionnes : 11 de la SQ : un de la GRC : trois de la Communauté 
urbaine de Montreal : un provient de la police militaire

Ce recrutement s'explique par le fait que l'Environnement 
voulait une équipé d'expenence. capable d'être efficace rapide­
ment. rapporte une porte-parole. « Ce ne sont pas des inspecteurs. 
Us doivent amasser des preuves en vue de déposer des pour­
suites. » Le second concours est moins exigeant : le ministère 
demande trois ans d'expenence plutôt que dix années, la premie­
re fois.

On peut (oindre i auteur de ce# lignes au numéro de telephone suivent : 
644-4015
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»« P/i/s jamais VAllemagne
La police est-allemande a tait usage de la tome afm de 
disperser des anarchistes qui scandaient des ■« Plus jamais l Alle­
magne - (umfiee) a la porte berlinoise de B-andenbourg Environ 
60 policiers ont. sans avertissement aucun fonce sur une centaine 
de protestataires pacifiques qui s approchaient de ce monument 
démarquant l Est et l'Ouest de Berlin L affrontement est survenu 
alors que le spectre de la violence de la part d extrémistes de 
gauche ou de droite hante les celebrations mercredi, de la réunifi­
cation des deux Allemagnes Des centaines de neo-nazis ont 
provoque la police et saccage des boutiques sur la place centrale 
de Berlin-Est. vendredi Le même groupe d extrémistes semait le 
desordre lors de trois matchs de soccer le lendemain Par ailleurs 
62 °o des Français estiment que l Allemagne reunitiee va dominer 
la Communauté européenne, selon un sondage que publie aujour­
d'hui le quotidien français Le Figaro 57 % des Allemands ne 
croient pas a une telle éventualité.

Pour contrer un Saddam Hussein plus conciliant

L’ONU ferait usage de la force
* ' k V k . MK.A Att A

MT\V YORK i YT UT. Rruier) — I Vi Lmt qui- le pn sident 
irakien Saddam Huwm odopuuc un ton plu* conciliant en >c 
servant d'une ouvert un- île la Kranee. le* Etat* l m* ont 
entrepn.* île* contact* av«*' leurs .dhi » et I l KSS a propiv* d uni 
oventuelle re*olution de* \ation* unit * OM 11 ompn-nant 
f usage de la force contre l'Irak poiu obtenir *on retrait du Kovxi it 
a tndiqvK’ hier un iv*vk>ii*.iI>Ii ainenc.un *ou* le couv ert de 
l'anonymat.

Sans qu'un projet de texte n’ait 
encore ete eent. « nou* avons dis­
cute toutes les options avec le* al­
lies et I L RSS a declare o- tes 
pensable A la question de savoir 
si cela comprenait une possible 
resolution recourant a l'article 42 
de la charte de l'ONT prévoyant 
un usage de la force, tl a répondu 
« toutes les options ».

Ces contacts ont eu lieu au 
cours des derniers jour* a New 
Y ork ou le secretaire d'F tat James 
Baker a rencontre le ministre so- 
vietique des Affaires étrangères. 
Edouard Che\ ardnad/e. et les 
chefs de la diplomatie des pays du 
groupe des hept (outre les ftats- 
l'nis. la France, la Cirande-Bre- 
tagne. la RFA. l ltalie. le Japon et 
le Canada).

M Chev ardnad/e a averti l'I­
rak. mardi dernier, que l'OM 
avait les movens militaire* de 
mettre fin a une agression et le 
ferait si ce pavs ne *e retirait pa> 
du Koweït II a indique" pour la 
premiere fois samedi a la chaîne 
de television amencaine NIH' que 
U RSS participerait a une éven­
tuelle operation militaire sous l'e- 
gide de l'OMI
Saddam veut « dialoguer »

Entre-temps, le president Sad­
dam Hussein a souhaite hier I ou­
verture d'un dialogue pour parve­
nir a une «solution réaliste» de la 
enst* du Golfe mais il a exclu tout 
retour a la situation d'avant l'inva­
sion irakienne du Koweït

Au meme moment, des prédi­
cateurs en Irak appelaient tous les 
musulmans a s enrôler pour la 
«guerre sainte» afin de délivrer

ffnr qiuilitc, service et satisfaction.
n plu> notre garantie de remboursement.

LV ans à nms o
a i ce i

★ LA BAIE ★
UNE JOURNÉE EN OR 

POUR LES 65 ANS ET PLUS

LE MARDI 2 OCTOBRE 1990

TOUTE LA JOURNÉE!
15 Ali* DE RABAIS SUR PRESQUE TOUS 
VOS ACHATS!
Réservez votre mardi 2 octobre 1990 pour une 
journée de magasinage pas comme les 
autres1 Ce jour-la, nos clients âges de 65 ans 
et plus pourront profiter d un rabais de 15 % 
sur presque tous les articles en magasin 
rabais également applicable dans nos salons 
de coiffures, au studio de photo, et au rayon

d'optique, à la Baie Pour avoir droit à votre 
rabais, vous n avez qu a presenter votre carte 
de l Âge d'Or. votre permis de conduire, votre 
certificat de naissance ou toute autre piece 
d'identite prouvant votre âge Achats en 
magasin seulement
EXCEPTIONS tabacs restaurants produits oharma 
ceutiques produits de beaute et ‘ragrances sacs a 
m*r gree articles Lu Claiborne, gros eiectrone-

nagers. fours a mir/o-ondes téléviseurs magnéto­
scopes accessoires video rad'OS chaînes ste-:-o 
accessoires audio telephones repondeurs teiephom 
ques commandes spéciales, salons de coiffure Pr < 
tme. centres de liquidation mode chegues-cadeaur et 
la plupart des services a la clientèle
les services et les rayons concedes peuvent vaner 
selon le magasin Une liste complete des exceptions 
sera affichée a votre magasin 'a Baie

Satisfaction garantie. On peut s’y fier!

ti WSA C'EST BIEN MEILLEUR 
ÀN0SREST0S 
LIBRE-SERVICE!

lijmpjqmc tic bTUic ÜX-utisoii

À l'heure du lunch déguste/ notre célébré 
pâte au poulet pour seulement 3,19 eh 
De plus obtenez 15% O* r«b»f» a i achat de 
tout produit a nos restos ubre-service (Saufies 
boissons alcooiiauesi 
En vigueur le 2 octobre 1990 Pour tes 
personnes de 65 ans et plus sur presentation 
d une preuve d age

aie

It’s tciTT* suinte* d'Arabie Saou­
dite dv « la MKitllurv de* fotve* 
nuvieantev venue* ave» ie* j'ixv* 
tituih-s et le* danseuse*

Saddam Hussein a egalement 
tait état de «amtait* avee le giui 
vemement fninçai*» *ui la nature 
desquels il n'a donn - auaine pre 
t ision visant a «expliquer de ma 
nieie pnxise le jv>mi vie vue ira 
kien» dans la crise du l«olte

Il a releve la peiimenee du plan 
en irius jxunts présente la semai 
ne dernière pat son homologue 
Irani .us F rançois MittenaiuL. U 
quel suggérait une confeivnu- in 
temattonale piHir discuter glotv.i 
blement de tous le* problèmes du 
l’roche-Onent

le ministre fraiKats des \i 
tauvs etiangeres Roland Uumas a 
toutefois affirme hier soir a New 
York que la fiance n'avait «au 
cun contait patliculiet » avec 1 1 
rak «en dehors des contucts di 
plomatiques normaux ■> dont 
aucun, dit-il «n'a porte sur une 
négociation quelconque «

Affamer les otages?
I Irak est ivvenu samedi soir 

sur ses menaces d affamer les 
otages etrangers quil détient I e 
ministre irakien du commerce a 
dementi que des restrictions ali­
mentaires spéciales .neii! ete ileci 
dees pout les deux millions il e 
trangers, tout en reconnaissant

que l'embargo lommençait a pri< 
dune des effets en «diminuant les 
capacités (irakiennes) a pourvoir 
a tous les besoins alimentaires en 
Irak».

Il a affirme que tous ifs et ran 
geis avaient droit aux cartes de 
(abonnement pour l'obtention des 
produits de base (farine, n/. hurle 
de cuisine the sucre téculents. 
lait jvom iHHirnssons. savon et 
produits de lessive) au meme titre 
que les Irakiens

1 Inde a commence hier les 
operations de distribution des 
li> (HHi tonnes de v ivres et mediia 
ments ai hemmees pat le cargo in 
dieu \ ;shn .1 Slddhl

I ntm alors que l'enquête s«* 
poursuivait a Djibouti j'our ulenti 
bet et letrouvet les auteurs de 
I attentat contre des militaires 
français qui a fait vendredi un 
mort ci 17 blesses, le departement 
d I tat amène.un a mis en garde 
tous les Américains a l'etranger 
eontiv d'eventuels actes terro 
listes lies a la iiise du Golfe

I hehdomane allemand Ih'i 
Spicgcl attirme pom s.i part dans 
son edition paraissant aujourd hui 
que. selon les services secrets 
egvplieiis. des agents irakiens et 
palestiniens attenilent .ntuelle 
ment en liianile Bretagne r'ii 
I ranci- en Kl \ el en Italie le leu 
vert île Bagdad jmut v lancer des 
aillons terroristes

Cascade de t/ixes et de 
coupes aux Etats-Unis
WASHINGTON ( \l’ WT’) I .iiliniinstratum Hush et le 
( iillgres .uneneatn ont aiilioiii • lui i la i oneliision il uni fragile 
entente de ilermere heure jioiii mi tiain d .mgineiitalions de 
taxes indireete* el de eimpes somlnes dans li s piogi.mnnes 
sociaux el les (lejn-nses milltailes afin de leiluile le detiell 
budgetaire île TOO milliards s diri l'inq ans

l e l ongrrs a d'ailleurs vote hier 
snii une loi permettant temporal 
rement a l'administration améri­
caine une poursuite normale di­
ses activités dans l’attente de I a 
doption par les jiarlemenlain-s de 
cet accord

Faute d'un tel accord, la loi 
(îramm-Rudman de retour a I e- 
qinhbre budgetaire se serait apph 
(|uee des aujourd'hui, début de 
I annee iiscale lîiitl, entrain,ml la 
mise a pied de centaines de mil­
liers de fonctionnaires

( i-tte loi d’urgence, voice pat la 
( hambre des rejtresenlanls et le 
Sénat, doit ensuite elle signet- pat 
le president américain

I Ile permet a l'administration 
de poursuivre ses operations, 
alors que le budget Ifll'l n'a pas 
etc officiellement approuve

Outre les dépensés ordinaires 
du gouvernement, la resolution 
votée hier soir prévoit 2 mil­
liards $ pour l'operation «Bou­
clier du désert ». 1 envoi de 
troupes américaines dans la ré­
gion du Golfe, qui coûte aux

I tais-1 ms jilus d un milliard S par 
mois

Pour paivcmi a l equilibre hud 
gel.me en Ititl.T laiTord tom 
prend notamment une augmenta 
lion lie* imjMirtante souvent un 
doublement des taxes frappant 
l'essence, les cigarettes, l'alcool et 
certains produits de luxe Ces me 
sures rapporteront la coquette 
somme de l.f I milliards $ sur cinq 
ans

I e ielevement de ces taxes «ne 
me satisfait pas» mais est neces­
saire pom «mettre sous contrôle 
ie déficit» et rassurer ainsi «les 
marches (tinanciers) mondiaux», 
a affirme le president George 
Bush qui s d.ni longtemps oppose 
a toute augmentation des impôts

I es chefs de file du Congres 
s'attendent a ce que leurs troupes 
(rainent les pieds pour approuver 
< et accord I Iles doivent le faire 
d'in le If) octobre prochain I e 
Congres devrait en effet montrer 
ses réticences face aux nombreu­
ses mesures im|>opulancs conte­
nues dans le compromis, a deux 
mois d elections legislatives

L’Ukraine anti-soviétique
MUS( ()! ' (Reuter, AIT) linéique •>•') OOO manifestant* 
mdejiendaniistes. es. o ri.-s |iar des camions .le l’armée, ont défilé 
hier dan* le* mes do Kiev la . ajiihile rie I I kiaine, a la veille 
d îme grève dans toute la rc|)iiblique ajip. l. e par les mouvement* 
national i*t <•*

Selon M. Oies Fedorouk. de F As­
semblée Inter-partis dVkraine. 
les manifestants sont « venus de 
toute l'Ukraine » pour faire pres­
sion sur le parlement de la repu 
blique. qui ouvrait hier sa session 
d'automne

Les mots d'ordre avaient no­
tamment pour but d appeler le 
Soviet Supreme (parlement) de la 
république a rejeter le nouveau 
traite de l'Union que le parlement 
soviétique est en tram de prepa­
rer. a ajoute M Fedorouk Ils ont 
de plus exige l'organisation de 
nouvelles élections législatives

Apres s'être réunis près du 
stade de Kiev en debut d'apres- 
midi, les manifestants ont défile 
jusqu'en fin de soirée a travers le 
centre ville, en demandant egale­
ment que les « appelés ukrainiens 
servent en Ukraine, et la création 
de forces armees d’Ukraine », a 
precise le porte-parole

Sollicites par les mouvements 
nationalistes, les organisations de 
mineurs du Donbass ont fait 
savoir qu elles soutenaient le prin­
cipe du debravage laissant toute­
fois chaque mineur libre de deci­
der d un éventuel arrêt de travail

Les mineurs ont notamment 
approuve les objectifs du mouve­
ment la fermeture de la centrale 
nucléaire de Tchernobyl, la priva­
tisation de la propriété sous le 
contrôle des comités de travail­
leurs et la nationalisation des 
biens du Parti communiste.

Selon l’agence officielle soviéti­
que TASS, il v avait de nombreux 
slogans « anti-soviétiques et anti- 
socialistes » durant la manifesta­
tion. au cours d<- laquelle la quasi­
totalité des mouvements 
politiques non-communistes onl 
participe

Dirs du meeting inaugurant la 
manifestation, les mouvements 
nationalistes ont adopte une réso­
lution appelant « a la sortie de I U- 
krame de l'Union soviétique, a 
une révision de la de< laration de 
souveraineté de la république et 
au démontage des monuments a 
lénine a Kiev et dans les autres 
villes d Ukraine ». a precise IASS

A Donetsk, bastion des mi­
neurs d'I krame. le Roukh une 
organisation nationaliste, avait 
également organisé un meeting 
» peu important, mais comportant 
de nombreuses attaques contre le 
PO S et le pouvoir soviétique ». 
selon T ASS

4 »«*e**e*» X é 4 * t ---------
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CHARCEVA POUUN

Avoir les 
moyens de 
sa politique

fin du Canada a 11 n<; signifie pas automati­
quement la naissance d’un Canada a deux Quebec se 
reveille peu a peu. sur l'amer constat que le partenaire 
federal n'accepte pas les nouvelles regies du jeu fixées 
unilatéralement par le gouvernement québécois a la 
suite de l’echec de l'entente du lac Meech

Il ne suffit fias de proclamer bien haut ses souhaits, 
en politique II faut également avoir les moyens de sa 
politique, comme le reconnaissait le ministre (iil Kemil- 
lard la semaine derniere Pendant que les Québécois 
reprennent leurs exercices d'introspection nationale et 
s apprêtent a vider leur sac devant la Commission Bé­
langer-Campeau, le Canada agit

Ou plutôt, le Canada n’agit pas! I.a sainte alliance 
Mulroney-Bourassa ne- résisté pas face a la ligne* dure 
adoptee par les politiciens ontariens, de* David Peterson 
a Bob Rae, par l’appareil politique et administratif fédé­
ral, et finalement fiai l'opinion anglo-canadienne qui ne 
veut rien savoir du particularisme québécois sous quel­
que nom qu il se camoufle

Les récentes semaines ont montré un triple recul du 
Québec, sur le front des communications, de la forma­
tion professionnelle et de l'immigration. Des dossiers 
qui devaient se régler en quelques heures a peine entre 
technocrates, comme le disait Brian Mulroney sous la 
colère et la deception de l’immédiat apres Meech. ne 
bougent plus

I a symbolique de Meech axee sur la devolution de 
pouvoirs d’Ottawa vers les provinces est bel et bien 
morte. Le gouvernement central, a defaut de pouvoir se 
concerter avec l'ensemble des provinces, revient au bon 
vieux fédéralisme a la I rudeau

II fait semblant de consulter, puis il decide unilatéra­
lement Aux mécontents alors de monter aux barri­
cades, avec la difficile tache de modifie! une politique 
bien établie Lncore deux ans de ce regime, et Jean 
Chretien n'aura plus rien a promettre'

Que font les élus conservateurs québécois qui se di 
sent nationalistes? Avalés par le système, défenseurs a 
leurs veux des intérêts nationaux du Quebec au sein du 
gouvernement federal, ils participent a la confiscation 
des volontés autonomistes de la majorité

Sans doute devaient ils éviter de provoquer la chute 
de Brian Mulroney en déménageant tous leurs pénates 
au Bloc québécois de I ucien Bouchard. Mais il faut 
maintenant s’interroger sur le bien-fonde de cette ap­
preciation politique, si le gouvernement maintient une 
ligne du refus de plus en plus évidente et s ils ne peu­
vent ou ne veulent ( infléchit Aussi se pose la question 
de leui choix, entre la patrie et la limousine

M. Mulroney a le mandat de protéger le Canada 
contre les forces de désagrégation qui le tirent a gauche 
et a droite Ce devoir lui interdit de traiter le Quebec 
comme vine province differente tant qui* les Québécois 
n’auront pas exprime clairement leur choix politique.

Le gouvernement Bourassa se cherche. ( ertains I en­
traînent vers une voie plus nationaliste D autres main­
tiennent un cap fédéraliste orthodoxe I a majorité des 
électeurs, actuellement, desire remplacer le regime ac­
tuel par une forme de souveraineté, contrairement aux 
voeux profonds du premier ministre qui se retrouve a ta 
remorque de l’opinion publique

Qu'il se montre trop mollasse au cours des prochains 
mois, qu'il donne l’impression d'utiliser la Commission 
Belanger-Campeau comme un jouet pour tuer le temps, 
et Ottawa aura conclu que le Quebec n'est pas sérieux 
Il lui sera loisible alors d'occuper les lieux et de hausser 
les enchères

1 e retour de la real poli tik federale se fait encore avec 
le sourire. I es responsables des dossiers sectoriels, a 
Quebec, rient jaune, par contre. I e gouvernement a ete 
pris de court par l echec constitutionnel, et commence a 
en payer le prix II lui revient de reprendre la tète du 
combat politique 1 es finasseries coûteront cher à tous
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RAYMOND GIROUX

Holà! la bière!
Moi, je suis une résidante de 

l.J ans qui reste a Cap-Rouge. 
Vous savez qu'il y a eu un tour­
noi de halle molle au parc ecole 
Marguerite-d’Youville. Ben moi. 
j’y ai assiste les deux derniers 
soirs Vous avez sûrement vu 
que O'Keefe commanditait le 
tournoi, f t O'Keefe, a vendu un 
certain nombre de caisses de 
biere aux responsables du tour­
noi pour pouvoir financer et fai­
re des profits.

Ben moi. j'ai trouve ça totale­
ment con ' T'sé, il vendait de la 
biere naturellement, mais ce qui 
n’était pas normal c’est qu’ils en 
vendait a n'importe qu'elle per­
sonne qui voulait en acheter 11 y 
a meme un gars que j'ai rencon 
tre qui avait 15 ans et qui était 
rendu a sa le et même que toute 
sa gang était rendue au même 
point que lui.

Je sais bien qu'ils ont besoin 
de vendre des choses comme de 
la biere pour se financer, mais ce 
n'est pas une raison pour en ven­
dre a des jeunes de moins de 18 
ans

Sinon, pourquoi vous nous 
empecheriez de pouvoir entrer 
dans les bars ? Moi. je trouve ça 
épais C'est pas que je suis une 
petite fille modèle, sage comme 
une image.

Pis après, nos parents ou nos 
grands parents, que ce soit n'im­
porte qui du monde adulte, qui 
viennent nous dire que les 
leunes sont nen qu'interesses 
qu'a prendre une brosse. C'est 
pas de notre faute si dans les 
tournois ou autres festivités 
comme ça. ils nous vendent de la 
bière sans problèmes.

P S.: Les dirigeants de 
O'Keefe devraient s'assurer que 
la vente de la biere se fasse sous 
contrôle, sans ça qu'est-ce qui 
pourrait bien arriver un jour? 
Pensez-y bien MM. les million­
naires de la broue.

Karme DuDe 
Cap-Rouge

Que l’ONU dirige
On a laissé l'Irak et l'Iran 

s'entretuer pendant huit ans 
sans décréter aucun embargo : 
pis encore, on leur vendait des 
armes, à tour de rôle, afin de 
prolonger un conflit qui a cause 
des centaines de milliers de 
morts

On a laisse sans reagir Sad­
dam Hussein massacrer a l'arme 
chimique des populations civiles 
Kurdes, ce qui était humaine­
ment plus condamnable que 
l'annexion du Koweit, pays arti­
ficiel peuple a plus des 3 4 de 
domestiques etrangers au 
service de la production d'un pé­
trole bon marche . qui plus est, 
les capitaux acquis étaient rein­
vestis dans nos economies par 
les emirs peu soucieux de déve­
lopper leur propre pays.

Mais il y a eu invasion et les 
Artistes pour la paix se rejouis­
sent de l'unanimité de l'ONU à 
décréter enfin un embargo con­
tre l'Irak Cette unanimité nous 
semble porteuse de germes ex­
traordinaires de paix future, en 
plus d’être assez efficace pour 
imposer à l'Irak un rappel de ses 
troupes hors du Koweit et la fin 
de son expansionnisme aux dé­
pens de ses voisins.

Mêlas, les États-Unis ont mis 
cette alliance nouvelle à rude 
epreuve en décrétant précipi­

tamment un blocus militaire, au­
quel participent nos navires de 
guerre canadiens, sans attendre 
une decision en ce sens du Con­
seil de sécurité de l'ONU. C'est 
regrettable.

D'autant plus que l'emploi 
d'une force étrangère identifiée 
aux amis traditionnels d'Israël 
(USA. f rance. Grande-Bretagne. 
Australie, Canada) risque selon 
notre analyse de retourner l'opi­
nion arabe nationaliste actuelle­
ment opposée aux visees agres­
sives du dictateur Saddam 
Hussein

Notre gouvernement serait 
mieux inspire en s'assurant que 
ses efforts militaires soient 
concertes diplomatiquement 
avec l’ONU et non uniquement 
avec Washington. Il devrait pro­
clamer bien haut que nos navires 
ne seront d'aucune provocation 
guerriere et ne participeront 
qu'a une strategie adoptee par 
l'ONU.

Pierre Jasmin, president 
Artistes pour la paix 

Montreal

L'accès au fleuve
Je suis aile faire le tour de l'ile 

de Montreal a vélo, un tour com­
plet de 130 kilometres par la 
route longeant les rives : ch. 
Bord du Lac, boul. Gouin. rue 
Notre-Dame. etc.

Pour un résidant de Quebec, 
il est difficile d'accepter qtm les 
Montréalais soient plus choyés 
que nous dans un aspect majeur 
de l’environnement, l'amenage­
ment des berges.

Tout autour de l’ile, a peu 
d'exception près, on peut, dans

des parcs linéaires, circuler soit 
a pied ou a vélo le long du fleuve 
et de la nviere des Prairies. 
Comment ne pas faire la compa­
raison avec la region de Quebec 
qui est sillonnée par le même 
cours d'eau, mais ou aucun 
accès n'est possible.

On va me repondre qu'on a de 
très beaux espaces verts a Que­
bec. les plaines d'Abraham et le 
parc Cartier-Brebeuf C'est ef­
fectivement très beau, mais je ne 
parle pas du mont Royal ni du 
parc Lafontaine.

Lorsque le président de la 
Communauté urbaine a mis de 
l’avant l'été dernier le « Projet de 
mise en valeur du littoral », de 
Beauport à St-Augustin. on a 
tout de suite pense a une autre 
idee de grandeur de la CUQ qui 
projetait une piste cyclable de 
55 km.

Ce n'est qu une idee de vi­
sionnaire, mais un minimum 
qu'on doit donner a la popula­
tion de la region de Quebec.

Le fleuve n’est pas plus pro­
pre a Montreal qu'a Quebet et 
on n'a pas attendu que l'eau soit 
claire et limpide pour donner 
aux citoyens l'accès aux rives.

Si l’idee d une piste cyclable 
ne plait pas puisqu'il est suspect 
dans certains milieux de faire du 
vélo, limitons-nous à parler d'a­
menagement de berges avec 
sentiers récréatifs, mais qu'on 
agisse le plus rapidement possi­
ble sinon on devra se contenter 
de béton comme c'est le cas le 
long de la St-Charles

Gilles Beaulieu 
Cbarlesoourg

mtde vue

je dérapage d’une vision économiste des autochtones
par Richard DOMINIQUE

article du professeur Jean-Luc 
Migue paru dans LE SOLEIL le 13 
septempre 1990 est tort intéressant à 
plusieurs égards Plus oarticulière 
ment, il permet d observer la situa 
lion autochtone du Canada sous un 
angle scientifique ou les Indiens sont 
présentés davantage comme des hu­
mains en relation avec un système 
bureaucratique et non comme des 
victimes innocentes hors de l histoire

Le professeur Migue excelle oour 
décortiquer le Welfare state mais de 
rape lorsqu :l tente de décrire *■ la so­
ciété indienne »

L article du professeur Migue 
manque de profondeur historique 
ethnographique et sociologique 
Trois dimensions qu il considère 
d ailleurs superflues puisque « I éco­
nomiste ou l'analyste digne de ce 
nom ne voit rien là de surprenant 
Les comportements individuels ne 
sont jamais lies pour lui à i ethnie a 
la classe sociale ni a la culture *>

En réduisant les Autochtones a 
des individus parmi tant d autres, et 
plus particulièrement à I homo oeco- 
nomicus du modèle neo liberaiiste le

professeur Migue oublie que ces 
gens ont des institutions particu­
lières ne serait ce que leur système 
de parente et des objectifs et des 
valeurs economiques quelquefois di­
vergents de ceux prévalant dans la 
société industrielle nord-amencame 

Certes le Welfare state profite à 
une bureaucratie tant autochtone 
que canadienne et cultive I irresoon 
sabihte au sein des sociétés aux 
prises avec ce système

Cependant il faut bien identifier 
les symptômes et ne pas presenter le 
patient plus malade qu i! ne I est ou 
encore prétendre detemr une potion 
qui guent tout les maux Sans donner 
des chiffres et citer ses sources le 
professeur Migue écrit

Le taux de chômage dépassé le 
double celui de la population plan 
che du voisinage La proportion des 
familles monoparentales atteint des 
sommets jamais approches dans le 
reste de la société -

Ou encore ■ le niveau de scoiau 
sation monte en flèche chez les In­
diens qui ont quitte la reserve L inci­
dence de la pauvreté et du chômage 
tombe aussi a des niveaux compara 
blés au reste de la société Au total 
le niveau de vie converge progressi

vement vers celui des non-indiens >>.
De telles statistiques sont loin d e- 

tre fondées et la comparaison sous- 
jacente est vicieuse oarce que le 
professeur Migue laisse sous-enten­
dre que le chômage ne depend pas 
des conjonctures régionales que la 
famille ne peut être organisée que 
d une seule façon et que hors de la 
reserve les Indiens deviennent nor­
maux cést à-dire comme nous 

Le professeur Migue affirme ega­
lement que les Indiens ont plus 
accès aux terres que tout autre ci­
toyen canadien Que veut-il dire A 
quels documents refère-t-il pour sou­
tenir une telle affirmation ^ Ne dit-il 
pas plus lom que les Indiens ne pos­
sèdent aucunement les terres sur les­
quelles ils exercent leurs activités ^ 

Supposons par exemple que le 
professeur Migue fait reference aux 
reserves a castors ou plusieurs lots 
de oiegeage sont reserves aux Au­
tochtones il faut savoir que l exclusi­
vité ne se resume quau trapeage 
Oes animaux à fourrure

Par consequent tout citoyen ca­
nadien a accès à ces terres et peut 
exercer des activités autres que le 
piegeage des animaux à fourrure 

En contrepartie I Indien ne peut

empecher aucune operation fores­
tière minière, hydroélectrique ou en­
core des activités de chasse et oèche 
sportives venant concurrencer et per­
turber son activité economique

Encore une fois, des sociétés in­
diennes sont réduites a une activité 
economique et toutes leurs autres 
activités economiques interreliees à 
celle-ci ne sont pas prises en 
consideration et sont le plus souvent 
repnmees (ex la chasse et la 
pèche)

Enfin le professeur Migue connaît 
peu les systèmes ooiitiques autoch­
tones et les singularise en affirmant 
que ■* la société indienne forme en 
effet une sorte d oligarchie hérédi­
taire •• De plus il ajoute que les indi­
vidus indiens sont des victimes du 
Welfare state incapables de reagir 
parce que trop grassement gaves 
par les programmes 
gouvernementaux

Au sem des sociétés autochtones 
du Canada il y a des groupes d'indi­
vidus qui résistent qui vivent en étant 
responsables de leur destin et qui 
mènent sur pied des entreprises sans 
toutefois quitter leur communauté

Leur projet de société ne repose 
pas nécessairement sur les valeurs

que le professeur Migue présentent 
comme fondamentales, essentielles 
et universelles pour réussir dans la 
vie soit •< un manage stable le travail 
i épargné et l'initiative »

Oui la solution passe par la res­
tauration de la propriété des terres 
aux autochtones mais pas a des indi­
vidus pris séparément ma'S plutôt à 
des sociétés autochtones ayant leurs 
differences et le droit de t'exprimer

Par la suite, les autochtones s ar­
rangeront entre eux selon le mode de 
redistribution qu'ils désireront Leur 
choix concernant la repartition des 
terres entre eux ne nous concerne 
oas Peut-être que certaines sociétés 
indiennes choisiront notre forme de 
partage tandis que d autres expen- 
menteront d autres avenues

Peu importe le principal cést 
qu its seront des sociétés qui ne 
pourront plus se plaindre d un man­
que d autonomie et qui devront 
compter sur leurs moyens pour se 
develoooer Ceci n exclut oas pour 
autant la mise en commun de cer­
tains services et la négociation de 
certains programmes avec notre so­
ciété

Toutefois ils en assumeront la 
charge tant financière qu administra­

tive La solution du professeur Migue 
fait fi des sociétés autochtones et de 
leurs institutions puisqu il réduit les 
Indiens a n être que des individus m-_ 
differents aux prises qu avec un seul 
problème soit le Welfare state

La langue la parente la religion et 
les autres composantes sociales 
d'une société ne lui semblent pas im­
portantes et n ont aucune incidence 
sur le mode de vie des individus se­
lon son modèle explicatif

Fondamentalement, le professeur 
Migue croît que toute analyse scienti­
fique ne doit tenir compte que de 
l individu en tant qu être reagissant 
mécaniquement aux stimuli economi­
ques Toute analyse ou action allant 
au-deia de cette dimension est vouee. 
a ( inefficacité

Je tiens a lui rappeler que pour 
qu'il y ait un individu il faut au depart 
que deux personnes le produisent et 
que oar consequent, il est le résultat 
d une interrelation et non une entite 
autonome

M Richard Dominique est an­
thropologue administrateur au 
sein de la fonction publique qué­
bécoise et auteur d du wages sur 
la question autochtone
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En gref

■ L’URSS veut 
12 milliards $

PARIS (AFP) - M Nikolai 
Petrakov, conseiller economique 
du president Mikhail Gorbatchev, 
estime dans une interview que 
l'L'RSS a besoin •• au minimum de 
10 a 12 milliards $ » pour 
- injecter massivement des biens 
de consommation » dans le pays 
afin « d'amorcer » sa transition 
vers l economie de marche

■ Demetrios 1er 
perd sa croix

KALAMBAKA (Grecel (AFP) - Un 
fragment de la croix historique 
que porte le patriarche 
œcuménique de Constantinople. 
Mgr Demetrios 1er. a ete perdu 
samedi soir pendant une messe en 
son honneur. 11 s'agit d'une demi- 
moitie de croix composée de six 
pierres précieuses, des diamants 
et des emeraudes.

■ La Libye et le 
Tchad

NICOSIE (AFP) - La Libye a 
estime hier qu elle "n'a plus aucun 
problème avec le Tchad apres 
que la Cour Internationale de 
justice eut ete saisi du différend 
territorial entre les deux pays, 
indique l'agence libyenne JANA 
reçue a Nicosie.

■ Ces Hongrois 
boudeurs

BUDAPEST (AFP) — SLx mois 
seulement apres la chute du 
regime communiste, las de 
continuelles consultations 
électorales, les Hongrois ont 
boude les elections municipales 
où le taux de participation n'avait 
pas atteint, hier après-midi, les 
40% requis dans les grandes 
villes, dont Budapest.

■ Moscou et 
Israël renouent

NEW YORK (AFP) - L’Union 
Soviétique et Israel sont convenus 
de restaurer leurs relations 
diplomatiques au niveau 
consulaire, ont annonce hier les 
ministres des Affaires étrangères 
des deux pays.

■ L’URSS et 
Corée du Sud

NEW YORK (AFP) — L'Union 
soviétique et la Coree du sud ont 
annoncé hier à l’ONU 
l’établissement de leurs relations 
diplomatiques et l'échangé 
d’ambassadeurs entre leur deux 
pays le 1er janvier prochain.

■ Nez à nez en 
Autriche

VIENNE (AFP) — Les socialistes 
du chancelier Franz Vranitzky 
(SPOe) et les conservateurs du 
vice-chancelier Josef Riegler 
(OVPe) sont au coude a coude 
dans les sondages a une semaine 
des elections legislatives en 
Autriche, dans une campagne 
électorale dominée par les 
scandales financiers et la peur de 
l'afflux des réfugies d'Europe de 
LEst.

■ Michel Aoun a 
des appuis

BEYROUTH (AFP) - Près de 
25 000 personnes ont manifeste 
hier dans le « pays chrétien » au 
Liban leur appui au général 
Michel Aoun et leur refus du 
blocus imposé par l'armée du 
président Elias Hraoui pour le 
forcer a se soumettre.

■ Pour purifier 
le sang

ROME (AFP) — Six chercheurs 
italiens ont découvert une 
nouvelle technique permettant de 
purifier les cellules qui 
« fabriquent » le sang, avec des 
perspectives d'application rapides 
pour les leucémiques et les 
malades du SIDA notamment, a-t- 
on appris hier de sources 
scientifiques a Rome.

■ Des jumeaux 
centenaires

BORDEAUX (AFP) - Des 
jumeaux centenaires ont souffle 
ensemble leurs deux cents 
bougies lors d'une fête organisée 
hier dans un restaurant de 
Salaunes, dans le sud-ouest 
français. Nés à Bordeaux le 30 
septembre 1890. Georges et 
Robert Bourit. qui ont toujours 
habite la région, ne se sont jamais 
séparés, sauf pendant la guerre de 
1914-18.

Le victorieux Singh
La coalition minoritaire au pouvoir depuis dix mois en Inde a 
adopte hier une resolution affirmant que M V P Singh (photo) doit 
rester premier ministre Mais les protestations populaires persis­
tent contre sa decision du 7 août de reserver presque la moitié des 
emplois publics aux castes défavorisées Trois jeunes gens se 
immoles ou empoisonnes, hier, portant à 15 au moms en une 
semaine le nombre des suicides lies a cette politique

Quatre Blancs sont retrouvés 
mutilés dans un ghetto noir
PRETOKLV ( AFV. .Al’) — Trou* autres personnes, outre le> 
quatre Blancs dont les corps ont ete retrouves iLms le ghetto noir 
de Khutioanong (Eut libre d'Orange) sont mortes lors d une 
nouvelle irruption de violence iLm> les ghettos noirs, a indique hier 
U police sud-africaine.

trouves pies d une voiture hrùlee. 
et le quatneme. celui d un homme 
qui semble avoir tente de fuir, a 
ete retrouve une cinquantaine de 
metres plus loin, a t il precise 

l es Blancs de cette region sont 
considères comme les plus con­
servateurs du pays et bon nombre 
parmi eux s opposent radicale 
ment aux reformes préconisées

Un Noir a ete rue ce week-end par 
la méthode dite du « collier » (un 
pneu enflamme passe autour du 
cou) dans le ghetto de Sebokeng 
l>ud de Johannesburg), a indique 
un porte parole, ajoutant que 
deux autres Noirs avaient ete tues 
dans le ghetto de Tembisa (est de 
Johannesburg).

Les corps mutiles et partielle­
ment brûles d'une femme et de 
trois hommes blancs avaient ete 
retrouves a Khutloanong. pies de 
la ville d'Odendaalsrus Selon le 
commandant Johan Fouché, les 
quatre Blancs se seraient rendus 
dans un bar de la cite, samedi soir, 
et auraient ete attaques a leur 
sortie

Trois des corps ont ete

par le le president Eredenk W de 
Klerk

C ependant U police ne pensait 
pas hier que la tension raciale, ex­
trême â Odendaalsrus et dans la 
ville voisine de Welkom depuis 
quelques mois, était à l'origine de 
ces meurtres, mais évoquait plutdt 
une cause crapuleuse Deux per­
sonnes ont ete interpellées

le leader noir de l'ANC. Nel 
son Mandela a par ailleurs de­
mande, de façon urgente, une ren 
contre avec le gouvernement de 
Pretoria pour discuter de cette 
violence

re-

Bhutto comparaît pour la première fois
KARACHI (AFP. AP) — Accompagnée de son mari Y»if Mi 
Zardari, le premier ministre déchu du Pakistan. Bena/ir Bhutto, a 
comparu pour la première fois hier devant un tribunal spei ial de 
Karachi, où elle a d'emblée rejete cette juridiction qui vise, selon 
elle, à saboter la campagne de son parti en vue des élections 
générales anticipées prevues dans Jo jours.

Des centaines de militants du Par­
ti du peuple pakistanais (PPP) s'e- 
taient rassembles devant la cour, 
sous haute surveillance, pour sou­
haiter « longue vie au premier mi­
nistre Bhutto ». elue en novembre 
1988 mais hmogee le 6 août der­
nier pour « corruption, abus de 
pouvoir et incompetence » dans 
des circonstances encore 
controversées.

Quatre plaintes ont ete officiel­
lement déposées contre Mme 
Bhutto « au nom du president » 
Ghulatn Ishaq Khan, auteur offi­
ciel de l'ordre de dissolution des 
Assemblées et qui a « cohabité » 
avec l'ancien premier ministre 
pendant 20 mois

Plusieurs de ses ministres ont 
egalement ete poursuivis pour
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683-4090
INSTITUT MEA QUEBEC

THÉRAPIE.
e Un psychologue I 

Un hypnologue .
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I Institut canadien des 

affales internationales
Section régionale de Quebec

La ense du gode arabo-persique et 
les enjeux pétroliers

Le yesident de ! Institut canadien des affaires irrtema 
tonales section de Quebec Robed Truoe annonce u 
tenue d jne conference rerv notre par e prcife^—'é An 
tome Ayout sur e tneme cK La cn»t du goff* a'êbo 
pewque et tes enfeu* pétroliers

Le professeur Antoine Ayoub
Fondateur du GREEN (Groupe de 'eederebe en 
économie de t energie et des ressources 
naturehes) Antoine Ayoub est professeur 
d économie a 1 université lavai 
Vous etes mvrteie) a cette conference rencontre

Le mardi 2 octobre à 17 h
Musée de la Civilisation - 

Auditorium 2 
85. Dalhousie. Québec

L entree est libre ,
"La crise du golle arabo-persique a» 
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Garages en toile et toile synthétique 
Passages — Portiques — Abris d'hiver

FABRICATION — VENTE — LOCATION — RÉPARATION 

Votre spécialiste en abri d’hiver de tout genre
A votre utrvic» depuis plus d« 40 ans 
Estimation gratuits sur dsmsnde

, me. 522-8271
w. lecours 1075,18e Rue, QUÉBEC GU 1Y8

Auvents W L te ours me Tclfccopiaur 529 6614

AVIS DE RENCONTRES PUBLIQUES

EXAMEN DU PROCESSUS 
D'HOMOLOGATION DES 
PESTICIDES
Le public est invité à participer à une consultation sur I examen du 
processus d homologation des pesticides, qui aura lieu, de 14 h â 
17 h et de 19 h à 22 h, le mardi, 2 octobre à I hôtel Plaza Universel, â 
Québec.

BUT DES RENCONTRES
Cette rencontre a pour but de connaître les commentaires du public 
sur le rapport préliminaire préparé par I équipe déxamen du système 
d homologation des pesticides et intitulé Système rénlemenlajfl 
tédéral pour I» lutte antipinsitaire: une proposition dü rfeViliBD-

CONTEXTE
L équipe d examen, qui est indépendante du gouvernement tédéral. 
réunit 12 personnes représentant les utilisateurs agricoles, les 
consommateurs, les groupes environnementaux, les utilisateurs 
forestiers, les travailleurs, (industrie des pesticides, ainsi que les 
groupes qui s'intéressent à la santé publique L équipe a publié son 
rapport préliminaire en juillet 1990 et soumettra son rapport définitif 
et ses recommandations au Ministre de I Agriculture, en dêcember 
1990.

PARTICIPATION
L équipe invite les personnes et les organismes intéressés à 
participer à cette rencontre publique et à exprimer leurs commen­
taires sur le rapport préliminaire de (équipe d examen

Pour de plus amples renseignements, veuillez vous adresser au

Secrétariat 
Eiamtn du procutsut 
d'homolojition des pesticides 
171 rue Slater, pièce 701 
Ottawa (Ontario)
K1A0C5
(613) 990-1437 
Télécopieur (613)990-1625

Enquête au sujet du pape
\BIlVI W (d'après* AIT) l «' j>*>n< p.uolc du gommu-nu-nt
ivoirien. M Augure Muvmont. .i indique luei qu une - enquete 
(Milieière eM eu eours* » d.m> I .itl.iue de l.i tentiitne d .iwivsiu.it 
contre le pape révélée vendredi jut le president Felix Houphoiict 
Boigny. à l.i veille des elect ions president (elles du S «h tohr c

*< corruption ».
lors de l'audition d'hier a Ka 

rachi. le juge Wajihuddin Ahmed 
a declare qu'il appartenait au plai­
gnant. c'est-à-dire au president, 
de prouver que Mme Bhutto était 
coupable.

En attendant, «elle sera consi­
dérée comme innocente », a-t-il 
dit, avant d'annoncer que la pro­
chaine audience aurait heu le II) 
octobre.

Si. a l'issue des procès. Mme 
Bhutto était reconnue coupable, 
elle pourrait être empéchee de 
participer a la vie publique pen­
dant sept ans.

Ce porte-parole, ministre îles 
Communications, réagissait ainsi 
aux critiques du cardinal ivoirien 
Bernard Yago qui s était dit 
.. ecoeure » par <> l'utilisation j»>li 
tique » de ce complot pai le chef 
de I Etat

«. A tous les étages de cette re­
velation. il v a des acteurs religi­
eux » et cette affaire met » en 
mauvaise position aussi bien le 
cierge ivoirien que romain et 
même le cierge béninois ■■. a exph 
que le porte jMiole

Selon le cardinal Yago. un îles 
membres vie ex* reseau se serait 
confesse auprès de l eveque de

Cotonou avant vie venir solliciter 
sa protection I e cardinal a ensui­
te conduit cet homme » pour sa 
protection» au domicile du chef 
vie El tat ivoirien

l e president Félix Houphouet- 
Boignv si ans avait affirme ven 
vit evli que des partis d'opposition, 
non nommes, avaient •« demande 
l'assassinat » du pape a une 
•> équipé vl assassin hasee au l>h.i 
na » l'n vies membres de ee re­
seau n'a pas •• accepte la place 
qu il devait ov cupct dans I assassi­
nat ». selon le president « Il est 
aujourd'hui encore chez moi ». 
avail ajoute vendredi le chef vl»' 
I l tat
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Chatel Automobiles
1350, Bouvier, QUÉBEC 628-6336 

NOUS METTONS L’ÉPAULE À LA ROUE
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lomer
lundi et mardi 

les 1er et 2 octobre 1990 
de 17 à 21 heures

Bonne humeur, sandwichs et café seront au rendez-vous!

yoy o

lomer
mm ■

Civic Hatchback Si

Familiale Civic

Prelude SR/ALB Familiale Accord EX-R

Berline Civic LX
Prelude S

Coupe Accord EX-R

©

LE SERVICE 
LE PLUS 
OUVERT

LUNDI AU JEUDI: 8h à 3h a.m. 
VENDREDI: 8h à 17 h

2.000, boûL Charest Ouest, Séir\te-Foy
orner concessionnaire 

le plus près de 
vous

687-
■ .-T-r.ÜB -
*»• T. 4


